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PREMIERE EDITION
LE PREMIER-MINISTRE !

L J J C Abbott chargé do
formor um Bimlotoro

Pou do «bhBgomoats probable

Ottawa, 16—L’bon. J. J. C. Ab­
bott a eniroprio do former un mi* 
niotèro.

Hior !eo rumooro rirculaient dan*
10 monao politique, au aujet de 
rbarmooio qui ré^ne entre leo élé- 
mento du parti conoervateur, maio
11 n'y avait rien de fondé.

Vendredi Sir John Thomoaon et
l'honorable M. Abbott ont en avec 
le Qouverneur une loagM ronver- 
aation an conra de laquelle, l'hono­
rable M. Abbott a accepté de for­
mer un ministère, avec l’entente 
formelle, parait-il, que ceux de aea 
collègues mentionnés comme fu­
turs premiere,lui donnent leur plein 
concoure.

1-e nouveau premier miniatre a 
paasé toute l'après-midi de la jour­
née de samedi dans le bureau du 
préaident du Conaeil Privé, où il a^ 
eu des entrevues avec toua les 
membres de l'ancien cabinet.

On croit oue tous ont consenti à 
continuer à remplir leurs mêmes 
fonctions que dans 1 anciens in istère

Les seuls changements probables 
dans le ministère seront occasion­
nés par les nominations aux deux 
portefeuilles laissés libres et même 
on doute quelque chose dans ce 
sens avant la ûn de la session.

On ignore quel sera le leader de 
la chamore ; des uns prétendent que 
air Hector aurait cette tficne.

Lea noma des membres du non- 
veau ministère ne seront connus 
officiellement que demain à l’ou­
verture de la séance de la Chambre.

L’nonorable M. Abbott a donné 
sa démission comme directeur de 
la compagnie du Pacifique.

LE CORPS DE M. P. PURCELL

Nouvallas recherches par 1a famille

Cornwall, Ont., 15—La rumeur 
que le corps du défunt P. Purcell 
avait été remis à la famille par les 
voleurs qui avaient profané la tom­
be à la Pointe Flanigan, il y a quel- 
ones semaines, a causé beaucoup 
d’excitation pendant un certain 
temps mais on a appris que ce n’é­
tait pas le cas, quoiqu’on s’attende 
à ce que le corps sera retrouvé d’un 
jour à l'autre.

Lorsque la famille, après avoir 
offert $1000 pour la découverte du 
corps, vit qu’il n’aboutissait rien, 
on résolut d’approcher les person­
nes soupçonnées. Norman Duro- 
cher, arrêté sons soupçon, mais en­
suite relâché, a reçu l’offre de $500 
s’il pouvait trouver le corps. Les 
coupables en même temps ne de­
vant pas être inquiétés.

Durocher accepta et vendredi 
soir, montra anx membres de la fa­
mille une charte de la rivière dési 
gnant l’endroit où le corps a été en­
foncé. Des recherches à cet endroit 
cependant n’ont amené aucun ré­
sultat. Durocher prétend que le 
corps est enfoncé â environ un ar­
pent de l’Ile Saint-Régis. Des re­
cherches sont commencées à cet 
endroit.

UN DRAME EN MER

La cargaison dn City of Richmond 
en feu

Bravoure des officiers fit de 1 équipage

Queenstown, 15—Le vapeur Ser- 
via de la ligne Cunard est arrivé ici 
aujourd’hui de New-York. Le ca­
pitaine fait rapport que vers mi­
nuit jeudi dernier. Il a aperçu le 
City of Richmond de la ligne In­
man qui faisait des signaux de dé­
tresse. Il est allé à son secours et 
le capitaine du City of Richmond, 
lui apprit que sa cargaison était en 
feu. Le Servia retourna sur ses 
pas et escorta le vaisseau jusqn’& 
ce qne la terre fut en vue.

11 paraît qu’uce dame sentant le 
plancher de sa cabine plue chaud 
que d’habitude, donna l'alarme. On 
s'aperçut qu’une grande quantité 
de coton brut qui était emmagasi­
née dans le compartiment d’avant 
avit pris fea. L’on se mit sans tar­
der à envoyer de l’eau dans le fond 
de cale, mais jusqu’à mercredi ma­
tin, le feu a continué dans les balles 
de coton.

Tous les passagers sont unanimes 
à dire que les officiers et l’équipage 
du City of Richmond ont agi avec 
le plus grand sang froid et la plus 
grande bravoure. Une lettre de 
félicitations a é é signée à cet effet 
pendant qu’une collecte de £70 
était divisée parmi les matelots.

Triste ras
Pendant tout le temps qu'a duré 

l’alarme, le vent soufflait avec beau­
coup de violence. Les passagers 
cependant n’ont pas perdu leur 
sang-froid. Un incident assez triste 
s'est passé cependant. Au moment 
où le vapeur “ Councellor ” venait 
au secours du “ City of Richmond ” 
le capitaine du premier vaisseau 
tomba raide mort sur le pont.

Barils d bulls prés du feu
H y avait 140 quarts d’huile em­

magasinés tout près du coton en­
flammé. Heureusement que les 
flammes ne se rendirent pas jusqu’à 
l'huile. »

LE PRINCE GEORGES

ff^svisndra a Montréal dans un mois
Halifax, 15—Le vaisseau de guer­

re “ Pylades ” restera ici trois se­
maines a r-nt son départ pour les 
Bermudes et la Jamaiq e. i>e “ Ca­
mus’’viendra des Bermudes sta­
tionner à Halifax. ** Bellero- 
phon ” le •* C anada ” et le “Truth ’’ 
seront ici encore on mois, pois se 
rendront à Montréal et Québec, où 
Ils passeront une vingtaine de 
Jours.

un attend ici le vaisseau français
Naïade.”

Accident dans le port
Le magnifique steamship En­

chantées arrivé dans le port hier 
après-midi, a donné contre le qnai 
La prairie et s’est infligé des ava­
ries.

J

MORT 0E M. L. H. MASSUE

Aaclea députe 4» Richelieu
Un télégramme de Varvnnes an­

nonce la uiort de M. Louie H. Mas­
sue, ancien député de Kichehru,
aux Communes, arrivée h er à sa 
résidence.

Le défunt était âgé de 62 ans et 
descendait d’une vieille famille 
française.

Il naquit à Yarennes et fit ses 
études à Saint-Hyacinthe. En 1860, 
il épousa Mlle Earner, fille de feu 
M. Perreault, de Québec.

11 représenta le comté de Richo- 
lieu aux i ommunee de 1H78 à 18*6 
et fut pendant quelques temps pré­
sident du conseil d’agriculture de 
Québec.

ECURIE INCENDIEE

Trois chevaux brûles Deux autres 
petite leux

Les pompiers ont été apnelés hier 
vers une heure du matin pour un 
feu dans un haug.ir, en arr êre du 
magasin de fruits de M. V. Pauzé, 
45 i ôte Saint-immbert. Le feu fut 
éteint avant qne de grands dégâts 
aient été caqsés. Les pertes sont 
d’environ $2uj. Le feu a été causé 
par des cendres encore chaudes 
que l’on avait jeté dans un seau de 
bois.

Le feu a pris hier après-midi 
dans une botte contenant des dé­
chets dans une cour au numéro 6 
rue Drolet et une alarme fut don­
née à la boîte 69. Un petit babcock 
a suffi pour éteindre le feu.

Vers midi et demi hier une alar­
me appelait les pompiers au coin 
des rues Champlain et Lagauche- 
tière. Le feu avait pris 
dans l’écurie d’un charretier 
nommé A. Germain. Avant que les 
pompiers aient pu parvenir à faire 
sortir tous les chevaux qui s’y trou­
vaient, trois de ces animaux furent 
brûlés à mort. Pendant quelques 
instants l’incendie fit des progrès 
rapides, mais la part du feu fut 
bientôt faite et une heure après les 
flammes étaient complètement 
éteintes. Les dommages sont éva­
lués à environ $1,000.

Condoléances
Le burean des directeurs de l’as­

sociation des voyageurs de com­
merce du Dominion, a passé samedi 
des résolutions de condoléances à 
l’occasion de la mort de Sir , John 
Macdonald.

Accident A l'honorable VL. Chaplean
L’honorable M. Chaplean, arrivé 

samedi soir, a glissé en descendant 
la côte du Beaver Hall et s’est dé­
mis la cheville du pied gauche. On 
le transporta à son hôtel où le Dr 
Brosseau lui prodigua ses soins. 
L’honorable secrétaire a’Etat a ee-

Eendant pu retourner à Ottawa 
ier soir.

Noyé accidentellement
On annonce la mort de M. E. E. 

Dalbec, avocat de Siaint-Eustache, 
qui s’est noyé jeudi en allant à la 
pêche au Grand-Moulin.

Il a été trouvé étendu mort, au 
pied de la digue, dans environ deux 
pieds d’eau, avec une large bles­
sure à la tête, qu’il s’était sans 
doute infligée en tombant sur les 
pierres.

Mort subito
Un ienne homme nommé William 

F. O’Hara, demeurant au No 132 
chemin Papineau, est mort d’une 
hémorrhagie des poumons à bonne 
heure hier matin. Le défunt qui 
était venu visiter sa sœur, accepta 
l’hospitalité d’un ami et monta se 
concher avec lui. Vers 2 heures 
l’ami s’éveilla et vit O’Hara qui 
vomissait le sang. On courut cher­
cher un médecin, mais à son arri­
vée O’Hara était mort.

L orchestre de Thomas an Parc Sohmer
MM. Lavigne et Lajoie méritent 

certainement des éloges au sujet 
du succès qui a couronné leur en­
treprise. Les deux concerts don­
nés samedi après-midi et soir ont 
été entendus par des auditoires 
très nombreux et très distingués. 
L’élite de notre société, s’y trou­
vait réunie. L’orchestre de Tho­
mas, ainsi qne tout le monde sait, 
est excellent sous tous les rapports. 
Chacun des morceaux a été rendu 
d’une façon admirable. M. Joseffy, 
le pianiste, a aussi en une large 
part dans les honneurs. Signor 
Campanini a encore une voix ma­
gnifique, quoiqu’elle ne soit pins 
celle qui a fait les délices du 
monde entier il y a quelques an­
nées. Mlle Fleming, contralto, 
chante d’une façon très agréable. 
Somme toute, pour ceux qui ai­
ment la bonne musique, il n’y avait 
pas de meilleure chance pour satis­
faire leurs goûts.

Pendant toute la semaine. Mel­
ville, le fameux gymnaste et acro­
bate donnera des représentations 
tous les soirs.

RéflntnS télégraphique

—Le Telegraph de Dublin confir­
me la rumeur que le clergé a réso­
lu de ne pas supporter .McCarthy, 
mais de former un parti catholique. 
Les candidats devront être riches.

—Bismarck souffre du lumbago.
—Gladstone est an lit.
—On nie les rumeurs d’une émi­

gra* ion en masse des Juifs de Rus­
sie en Angleterre.

—Les Allemands blâment le prin­
ce de Galles sur le scandale du bac­
carat.

M. de Lessens et son fils ont été 
sommés de comparaître aujour­
d’hui devant le magistrat pour l’af­
faire dn canal Panama.

—Le deuxième frère du Mah^ra- 
gah et commandant en ch-f des 
troupes de Manipoura été condam­
né â la potence pour rebellion.

—Sir W. Camming le triebenr an 
baccarat a été l’objet d’une ova­
tion à s*»e noces à Farres.

—Les feux de f œête dn Nonvean- 
Bmnswick s’éteignent.

—On prétend avoir découvert une 
mine a’or dans le comté de West­
moreland, près de l’Intercolonial.

—Le professeur McEachran écrit 
do Nord-Oueet, an burean d’Agri- 
cultnre que la moisson est abon­
dante et les troupeaux très prospè­
res, mais les loops font de grands 
ravages.

—La villa Pen ton de Barrie, Ont., 
a été détruite par un inceodls.

CATASTROPHE EN SUISSE S'tuatii _ ! Duhamel, Mariai i MerriJ
ieea et des mm- ( ) X pril iVDE «n# lr

4 • n > r

Berne, là—Ln terrible accident 
est arrivé aujourd'hui sur la ligne 
du chemin de fer vie Moenchenatem 
et Bâle ; un train bondé d'excur­
sionnistes qui se rend tient à nn 
festival a pa»*é à travers un pont.

Soixante personnes ont été tuées 
et un grand nombre ofessées. 1 eux 
locomotives et le premier wagon 
•ont tombés dans la rivière, et tous 
les p assages qu’il contenait furent 
OOjés. Deux wagons sont rosies 
suspendus et treize autres ont 
échappé au déaas.re. La fête mu­
sicale à Maenchenstein a été 
abandonnée aussitôt one la 
nouvelle est arrivé et des cen­
taines de villageois se tout 
dirigés vers le lieu de la catastro­
phe pour porter secours aux victi­
mes. Le pont était en ier et on le 
considérait comme bien construit 
et solide.

La seule raison apparente de la 
rupt ure de ce pont est que le train 
a déraillé et tout le poids se sera 
jeté du même côté.
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Dcfalc.it ure
New-York, 15 — Il est reconnu 

auiourd’hui que la défalcation de 
Julio Merzbacher, l’agent de la Cie 
d'assurance New-York Life, pour 
l’Amériuue Espagnole, se monte à 
$1,000,000.

Merzbacher menait la vie à gran­
des guides. 11 spéculait sur les 
stocks, il acheta une jolie maison 
vis à \ i* < < in r.il Park et gaspilLut 
beaucoup d’argent pour le vin, les 
femmes et les chevaux.

BULLETIN MARITIME

Port de Montréal
Arrivés, 13 juin — SS Beaver, 99, 

Masson, de Paspébiac, 8 juin, T Fra­
ser ei Lie, générale.

14 juin—SS Enchantes*.
SS Parisian, 3262. Ritchie, de Li­

verpool, H et A Allan, générale.
Partis, 13 juin—SS Tburnholme, 

1128, Gould, pour Sydney, King- 
man, Brown et Cie, générale.

SS Cacouna, 930, McPhall, pour 
Sydney. Kingman, Brown et Cie, 
sur lest.

SS R H Mathews, 1228, Couche, 
pour Grimsby, Anderson, Macken­
zie et Cie, madriers.

SS Storm King, 2123, Crosby, 
pour London, H Reford et Cie, gé­
nérale.

—Fumez le cigare 
5 cents.

Minerva ” à 
183—j no

AUX EMPRUNTEURS
particulier* qui défirent emprunter *nr 

hypotheque u oni qu a Madredior a A. Hou 
oImrd. L. L. U. Notaire. Zi rue Si-Jacquo*.

—Demander, la gomme de QIbbon* ches 
rotre épicier, elle guérit ittalantanemcnl le 
mal de dents. Prix. 15c. la

—Fumez le cigare “ Minerva ” à 
5 cents. 183—jno

Oh’ Quelle toux
No 4—Vous avez tous les symptô­

mes de la consomption. En ache­
tant une bouteille de Shiloh à 50 
cents vous pouvez guérir cette toux 
qui vous mine. Au-delà d’un mil­
lion de bouteilles vendues l’an der­
nier. Remède infaillible pour croup, 
coqueluche, etc. Mères de fa­
milles n’en manquez pas. Pour 
maux de dos, côte ou poitrine, fai­
tes usage de l’emplâtre poreuse de 
shiloh. En vente chez B. E. McGale, 
2131 rue Notre-Dame,et par tousles 
autres pharmaciens.

127—q-h—1. M. v

ArTAQrE* n KPiLKPsiE.—Toutes Te* atta­
que* d'épilepais arrCtéo* gratis par lr ffrand 
restaurateur de* nerf* du Dr Klim*. Pas d at­
taque âpre* le premier ^our d'uaaire. Guéri- 
*on* mereeill'*u*«;a. Traite et bouteille de

«Lis aux épileptique*. Ecrire/, au Dr Klioe,
1 rue Arch. Philadelphie. Penn

124-1 M v—g u
S

DK MA ND K une

. \ t. une servant» au No 4SI
r

(K ' • \
r if* 1 >. Italie* pour iiiui mms'.u lut»* de

I piano» a u-l ^no «le* jv»i -«mir». d<** verni* 
•« u r*. d«** meubler*, h nütmamrr S T ho*. P. 
t*. KoUjr, 431 rue St Laurent. IM -3

\ DKMANPK une l»on e ru.ami* • au 
No 47rt rue M»erbro©l.« v ..*■ <!o otaa- 
rhi-s<g«. pi* déniant*, le rurt)leurra re­
commandation* *oni «<x lre< ». 141—3

ON DtiMANDK Mticiu u.ttr « e > i*tea«»es 
araacé pour prsmi.eeharg* «lelajsirtle 

mèranigue d «ne un eabtnel de dentiste (un 
jeune homme conn.t.»»aiii Ipiurttv auon* mit

rn'fer«*i .**adree»r: parieur»' «eulemont D. 
I. bureau de La PnBNsic, »p*ciftaut le *niaire 
ex ig.*._________________________ 131 -3

<V\ DI'MANDR ns < o!Umleur actif et nn 
F a»*i.'.iaiit comptable sachant le* «leux 
langue*. S adro-Mier p »r Icitre a l* A. Boite 

iroau rie Po*t«, Montreal -Si *

(VN Dl V
F deaiiiitur, pour aider dana un bureau 

«Pareh>t»«'t«. ^'adresser par lettre ▲. P. Ha 
n-au de La Phf^sk._________ li>—4 _

(v \ : »
F rue rtt m«ni*s,ea haut) P3 î

N TROl’VKRA une bonne garde-malade 
. n t tSFÊ rue Notre-Paine. __ IBS—é

s \SDK une llll«* «!«• «•Uainbro au 
No 749 rue Sh.Tbrooke. 1N.V—3

— Demandez le cigare Minerva à
5 cts. 183-jno

DENTS EXTRAITES SANS DOTTLETT»?
M B maeau. dentiste. 7 rue Saint Laurent, 

ec: ailé rA eminent a New York ou il n f*i8 
1 acquisition d'un ^rand nombre d'instm- 
■leiitsnouveaux e’ notamment d’un appareil 
perfectionne pour l'extraction dee dents 
douleur, qui est le dernier mot de Part. —1»

-f------ *
—Demandez le cigare Minerva à

5 cts. 183-jno

Jouissez de la vis
Comme il est beau de vivre dans 

ce monde ! La nat ure nous donne 
la grandeur des montagnes,des val­
lées, des fleuves et les milliers de 
moyens d’en jouir. Avec la santé 
nous ne pouvons désirer mieux, 
mais combien de fois la majorité 
d’entre nous ressentent l’envie de 
tout abandonner, abattus, décou- 
,ragés et poussés à bout par la ma­
ladie, quand on ne ressent pas eo 
désir, que tout souffrant, peu faci­
lement obtenir nar la preuve que 
le Spécifique du Dr Ed. Morin vous 
reoura libre de toute maladie, tel 
que la nature vous a fait. La dys­
pepsie et la maladie du foie sont 
les causes directes de soixante- 
quinze pour cent de toutes les ma­
ladies, telles que la oi e, l’indiges­
tion, la migraine, la constipation la 
prostation nerveuse, les étourdisse­
ments, et Uh autres symptômes de 
détresses. Quelques doses du Spé­
cifique d Dr FM.Morin,feront preu­
ve de leur effet merveilleux. Fai- 
tes-en l’essai.

—Demandez le cigare Minerva à 
5 cts. 183-jno

— Voici es aToti ceicbrs nédseta dit da •RA

rl.v.eurdcl* Harr> de la Kemm*" do I>r 
lAriYièn* : Il * po ir »ir et fort*! \ opérer la 
*ro*r1-iOfi dan* le -yn-mo d«* U femme, et. 
qn»*llequs -oil la douleur, '-e rem»*le fameux, 

inoffenaïf et puixuant n o*t a n*.* pru c* 
rain. 11 suent n im,<on.s quelle maladie qui 
altéré la Haute de la fetn ne. *£4—la—qb

—Fumez le cigare " Minerva ” à 
Scents. 183—jno

aettstk petvthx
M. E*tr L Afri ».n * l nonn *'»r d an*»'P»- 

erra’w’** p et au pauiie qu'il rient ri ou­
vrir son t tel isr *ode *u* dei b ireait d-.* 
Jl/faerre. IM rue Notre-Dame M. L Afrl- 
r**n. dont l'habile** eet bmn ''onnu*. fait j.ie 

lit* !e portra.’p *n u» i-^er.rex toUq i« 
ÿas-el. vrajon. peinture a ihuile m * i «* i.

—Fumez le cigare 44 Minerva ” à 
6 cents. ____ 183-jno

—Ceux qui d«>sirsnt avoir des portraits 
à Thaiie, a beau, à l'encre et an crayon 
pris d apres n importe qael petit portrait
•or zlac. par un maître de Hart, de 
vraient se rendre chez F. G. et M. N. 
Blanchard. H2 rue Cherrter. Portrait 
an crayon grandeur naturelle dans nn 
maemifi'ioe cadre pour flO.

O 

O
x bN DKMANliK unr servante m-m- :*le su

No 1201 a rue M irnonn*. 1N> 3

A vendre ou à louer

A VENDRE pari. A. CHARLAS0 70 rueSt-Jatque» 
Un lot ») x Ift» rue St Dent*.

S...uo Quatre lotfix rue Kivant. loue* $300. 
$».. Ju*—♦> logu. rue M limace, loue* $741. 
Iki.uuu- -24 iueia. rue Luaianan. tl.'MQL

A acheteur* pour raaiHOui 1«-* ru«’* 
Noira-Dame «*t Ontario, Beaudry et de* Sei- 
^ueur». S'adreaiier a J A. Char land, 7U rue

-Jacques.___
VENDRE

la

V VENDRE—100$ voyagea de blm-s de bol» 
$1.S»> ; l»oia pour nllitmer i«! po«‘U* $2.00 ;>r,

son. .1. C. MacD.armai \ Cie. coin dca rui 
St Jacque» et t*u>. Telephone lu-ll SIM.

i:i -3m

Aratrie couub $J.50 le vo> •»’«'. ITompte livrai 
C. MaolJ

VVKA'DRE un beau bn»n?ic lvt'n*in»;ton. 
tout neuf, d m* ’cii derniers fcûi’*. avec 

un beau r^lcigh crnchirir. aitoiatm. 2 robe* 
blatx he*< a hou marche, poui cau*e «b* mala­
die. au No Itirue SL Louât, ns-avia la ruo Mt- 
H uberL___________________________183-6

V VENDRE, un hotel litenciA. )>onne 
plaie d affiairc*. bonnes condition*. Sa- 

d rot»-ut a Th«H>dule (>irou\. Slier ringiun.
___________ I I

\ VENDRE, un Rtwtaurant de première 
cla*ae. dana la tneillciin* partie de la 

«nié. Urande Chance. L HARRlH.rueSt- 
Edouard, coin de la rue lilenrj

a VENDRE Bona lots à bâtir *ur lea rie* 
Shaw et Gain, quartier 8te Marie. 8 a- 

a Joh Cowau. 1H ruo st Alexi*.
_________ 10,13.1\ 17,20 22.24.27.29

\1X)UKR—Joli luK'tmouf, «iiu«* rue Mont 
calm, bien è« lalrè, chaulté A la vapeur, 

comprenanl H apiiartonicnt*. bains et vv. c. 
I n *« ul ••ihk»' l*iyer modique. 8 adresser au 
No 11 rue liosford.________________ 184—:i_

\ LOUER, 151 rue I'mig, la boulanirerie, 
e<*uri*** ei la cour rècemmeni occupée* 

par Ix>ncrfran Broths m. S'adresser è lounar- 
ehe 3c Olivier, 1709 rue Notre Dame, liàilase 

luranœ La Royale.
a VKNDUL. • halout'oe A rani>'*. de famille 

du meilleur fabricant. (»r< <ment corn 
pl« t $^7..V» en montanL Brown èc Hcrlver. VOS 
rue McGill. 186—, n >

â VENDRE Hôtr^irè* dn inarchd Bonae 
pfiVcoura. Bas 

rue Notre-Dame.
adresser Garnier

1*6-2
A VENDRE. biurKie de famille Concord, 
/\ buinriea. expr(««en do toute* fp’andeur*, 

«r hc, Iffi ru*- - • • on» u iL 1^'» 2

\LOUER, us hantde maison. * apparte­
ments. bain* et w. c. M. N. Gllinas No 

2riô ruo St André. iS'i—3

\LOVHt A IîON VARriIE, pour le» 
moi* d’eté, un joli Co taxe *ur la Cute 

Carillon, Charmant aite. Dre» du débarcad--re 
du bateaux. Tour détail* aadremer à IL W. 
Shepherd, Jr., 88 ruo Commun. Téléphoné 
1029._____________________________182 10

tlHAMBRES et pension. 9$ rue St Dénia.
/ limai im

S
Divers

JITERRINGHAM T'A! J K. Ile l'errot.nartenant A in nouvelle compagnie de fa 
RivUrc o ta^a ; niafrn.Hque *i «• i ai le rna 
gnlflque bateau l’r « o et VN ails. Pour char- 
tre * adres*er h K. W. Shephard. *8 nie Com­
mon, gérant O. R. N. Co. l-

1TNE SPLENDIDE 0< < ASIoN — Gnatre 
J bt’l.e* maisons en tr« a bon état et bi<-n 
louées aci out vendue* K des march*'* spé­

ciaux ; peut montant comptant et fc» par 
mois pendant un certain npmbre d ann*-e 
Ce* malnons sent loure» $•_': p^r moi* Ha-
dr ester Chambre 12. cinquième etage. t.Uis-e 
Genora, 1*86 rue Notre Damo. 1*4 ~C

DYSPEPSINE
Guérit la Dyspepsie.

DYSPEPSINE
Guérit l’Infligestlon,

DYSPEPSINE
Guérit la Flatuosité.

DYSPEPSINE
Guérit les Etourdissements.

DYSPEPSINE
Guérit le Brûlement d’estomac.

DYSPEPSINE
Guérit lei Maux de Tête.

DYSPEPSINE
Guérit la Constipation.

DYSPEPSINE
Guérit les Maladies Bilieuses.

DYSPEPSINE
Le grand remède américain pour la Dyvpep 
*ie et lo* Tn*ladi«« du Eole sons toute* leur* 
forme*, régularité l'action de letlomac et
de* organe* digestifa

En vente dan* toutes le* pharmacie* s 50e
la bontelUe.

Pour le mal de Dent* faites usage dn 
* 6T0P 1T de Dam non. \çj

$1033 DE DEFI
Que le guérirai i anémie, 

l»»* débilite*, le* maiaiie* 
de la peau, le* malade* 
nerren** *, le* maladies •# 
'•réte*. ,e- perte* bl*n< h»-*, 
le* maladie* de la m,tru e. 
1 hypo«y»ndrie, et/..eu-, plu* 
vil* qu« qui que ne a ut. 

arec de* vérltahV* r*m»de* compoaé* d** 
plantes le* plu* actlvea et les mi^ux oorr.bi. 
ne^«,

< on-•ilt.it on*gratn t^* Tonte oorre‘-'m- 
da- e «e- a r»-pc* d .* «oti* le pi.i* emirt d« al.

Z Br».b-nt. h r orinte. ancien - ve où 
aa\ani Dr J. A. Crev er. W| carre Chaboiile/, 
en fa#e d#* la dation d# pompe. Montréal

AVOCATS
,t***~w «vn. C. It 
I R M «m e ai*. L I* It 
Atmi n K. Mkkkill. L L <t

ITOH ru«s Notlvs*l> 4T7lA 
Ea C«r«le la “R >ral«.~ vte-s-via le séminalra 

lel« phoiia No A»:A le

LE No 159!
DE U RUE ST-C0NS1ANT

-v \ i i »i< i-: !

I'« ur f \ «ion: $A»' «la s,Ut,- et lo rc*|e à 
Tolo te. le tiiNi^on romptirt** • tau*'* • n 

gîndreaaer . a. «oucMaRo.^ L U

ARGENT A PRETER
Rur tiytkVhéqvte A .V »t et 6 p.e. A vendra, 
une ma -«Vi neuve 20 v «0..’ étage*, boi* et brt 
q«u •« I «g«- « n i»hutc. rui*.ne e . a rièr«» I a
4u. Revenu tslO N«taôl4et Md rue ILt.irl.

p.usb uiv «uirve prxiprict •*. I \itiu*e, 
j'Oi urv «!«• i>r«»aieii.i.lr «-ou\erte. I cl.arr* tie
$!•«• -«•ri. $adre*am A Mau Tkluki. ageaL 
«4 nie ht-JaiMUi**. la

\RGEN V A PRETRIl A n lmiHtrte que 
lontauv s 6 «a tipoar oeuL « reauoos 

flcheiéfk
îf. SCI! rr AO VF. Notair<V 

Bureau 62 roe St Ja*viUe* Montreal, 
ktrsulence 231 rue Ku Uoheu. Me « luuégonde

ARGENT A PRETER
Fur b' iKithèqn*. A .V M et d pour <'*nt. *«.rioa

«garantie et le montant S a«treH*er A
l’crodoau A «le Aalabct ry. Notaire^ 

BAti*.-»e de le " New \orh LAfu. rime «l Ar- 
■ Montreal. ta

ARGENT A PRETER
Oronncee acHeteea u 6 et S pourcora

1-. Lli:i .vVINCxKl^

NOTAIRE
58 RUE SAINT-JACQUES

rr
116 -HUE VISITATION -tld

It< eV € I I ;

Menblier* et Hourreur*
J717 Ste-t 'athorlne. (Pré* de la rue St DauU 
Montreal. Meuble* de union. do*«lei* « n 
III de fer. ItepanitloiiM exisuitéoa promtuu 
moût et «t une uiatuere irréprochable 
_______ ___lié—Jno

AVIS
i.. .i. il i-:iia. i: i>

Marchand do ferronnerie* a traii*pOito 
non établi*'eim-nt au

_^ No 2S RUE SAINT I.AU» «MT

JOS. LAMOURLUX
Marcliand-taiiJeur. No 1(101 nie Ste-Cathe 
rin«'. Iouto.s r««innmiMlc* <-keeiit<M«* aolgneu- 
eemenL Un heul prix. Uno vialfeo est ra-i- 
pectucuacuient koUioltéo. i'élépiiouo Bell: 
Wttt. u

Ecole de dessin et de oeinture
Cour* d'n pré* nature et d anré* l'antique. 

Leçons prh ee* donnée* A ratclli*r ou A daine
oie. Classe du soir troi* foi* par nemalne.

E Ltt-tbN tüN An naît PEINfriF.
No t>2 rue 8t-Jacquea_________ MontréaL

JOS. PERREAULT
Ferblantier. Plombier et Couvreur. Poaeiif 

d appareil* A I eau • ha'tdo, A vapeur et A gaz. 
etc., etc. 173 rue Anihentt, coin St^Caibe- 
rmc. Montréal. Téléphone Beil Q8J3. Prix 
tide tnodéféa_________ _________6 m

OCTAVE GILBERT
Ferblantier. Plombier et Couvreur. Poseur 

d'appareil* A l'eau chaude. A vapeur et A gax, 
ete.. etc. 593 rue Craig, ^u-e* «le la rue Saint-
Laurent, Montreal. 
l*-»x tre* modère*.

éléphone Bell (I7«t 
1 a

BASTIEN & GAGNON
PLOMBIERS SANITAIRES

Ferblantiers ♦et* Couvreurs
Po*eur« d*Appareil* A dur, A Air. a Kau 

ctiAïuie et. A Vapeur. Haute 
et Hasae prea^ion.

1955 RUE STE-CATHERINE
Prix tré* modéri-*. Téléphone Bell, 6718

V. LA COM HE
Architecte ft Mejtureur

H07 ruo Sto-CJathoriiio
__________ REAL __________

MUSIQUE NOUVELLE
"Song that rem I.e«l my heart..’ Ae: arrange 

pour piano, de difficulté moyenne par 1 au­
teur de* valees Vcra. lima e1 D ana. et « e 
< i.arman' mnrreau “l^i Peine «le* Ama 
wtnea.’'tou* 2<)e • •• Soldier'» .Joy." Km, char­
mante inarebe foeilo par K «lier, auteur de* 
( lo lie* de la Chapehe. 1'* et «te la vn!*e 

• Mon ea-ur a toi. !9*«'. la iragniflque 2e va! e 
de Codard, jeu* «• au Parc Bob n«*r. if»r. et «m* 
jolie chni**ur> françai*o, “ i ne nuit d été,” 
16 . wniiinonia!» parti. Thonm*. '»n dernier 
morceau. l« extra par la malle. W. Strrbt, 
29 rue Bieniy._______ _________ _________

A.HURTEAD&FRERE
MARCHANDS DC

BOIS de SCIAGE
9Q — Hue Sanguinet —

MONTRltAL

fxi "i Coin de* rnc ’ Snnrulnot e* Dor 
r ne cheetor: Télétihor.e N«« 10*. 
IJIUm f Dsinoén Wellington, en fa«* de*

1 b in a') < <1 - 1 • 1. T «•<• • 141J

La Célébré Poudre a Patiiieri®

COOK’S FRIEND
IL AMI K DE LA Ct lSINIMlKt 

Ta meilleure et la «u nie *ur laquelle on 
pubM compter août tou* le* rapport*.

A %*«irez voua que chaque paquet porto 
eetb; vignette.

Ft le nom du seul fabricant. W. D. McLake* 
Aucune autre n e*t véritable

C7<

E. PUET
m Maillé A toute* P** e*po*tlonv. hau- 
emeot r' om i.aode par le* i.cdeclr»* • 
Bittar SiUlna. 4 mMa lie* d or. I oni- 

qnedlgeet f et • i:*ricar •ou» le» bitter»
• onnu*. liqueur* ex*ra-flne*de .a mai 
•o Oravet Owilloie et C'«, 14 m-dml- 
Ic. ot diplh »■ ■I nor.nfT

julfr c;rot;x
Heul agent general. 10 et 12 me Claude, 

Montreal.
ARTHUR lEVAfVm*.

KeprésentaoL —la

BOIS FRANC ET MOU
A l’Abri de* intempérie». Bon 

et «ata.

— Demandez le 
6 cto.

cigare Minerra à
183-jno

rage* petenté*. q^xe tout le B»ond< 
dorénavaat. employer pour *e guérir 

Ouvert De » heure* du Matin jueq 
beurua du soir, les dimanches excepte*

DIPLOMK et Mé­
daille d'Or.

Antoine RACICOT. 
nerbortete. NoWrue 
' raig. Montréal. P '4,.
▼ I' lit d’étre dlpi rné

Fronde, per 1 Ara- . A ^
iet Prix 4e $5.00, $6.00 fa corda

j>. \VIIKL.A.3î

Ma^cheed é» Beu »t •* Cherbee
coin oca auaa AMHcaar tr cnaiq.

dem garde que du bois du haot Canada

servlcea que rendent 
(Ode* le* plu*

^TH^Kénijçj

^HVeToH'C

rv>|è-Ttv V\TCK*r. ROUlt î.**0
Attoenr^ • t ■ ,|rps - ruai radar
Danie «1* *• ii , . Maladit* New 11« 
pocoorr M-aneui r Inebtn«.
Kio«»rdi- emeat. Détdlkté du i'er\«*eu rl de 
e u»o« . t ,.r*. « ,.

M «mbavo. Mixn.. 39 Sent, in#:
A qui (vri rtiu.-rrur

Je •‘Oii'Higné pre • nfement certifie, que rat 
employa m-., « Hipri» ni.-.tc. in* .,1 unr bai l«« 
répuiationi «lan* lr- kr »i«4-« \ Ul«** «W I ««1. m. 
durant »t\ a i*. imuii guérir «»»«> flilr «lune 
niAUtt iit i.er\ rU'.>. I u- * »n* »u,vé«. .!«• I»»- 
o>'i»MeiHc d* Vtdrlr Rtv. K. K«i M<< d«- t «»r| 
vva>nu. lud*. «tui «*IaIi rrinite t'Oinme réu* 
•1 •-.»nt bleu <la< - dr |»ar««il* «'a*. Je *u,* ner 

4Vr* 1i*,r tHt'1 U «t'iemeui l»abil> ma 
nue fui rnt . r. • ieni guérie eu jn'U «le U nii»* 
et « «• mon «u-»r rofuxe d'A«'«v|»t* r au,-um >•' 
muiiéralion p.>ur *> •-**« vi. « n. Je le rtM'otii 
Mand«a\« r p.Mleir a L>u*qui né«ee*iieni >«w 
•«un* Ma fille « l nuii im'in* n'nuMieroii* 
tAiiiai» la reotmuai«*Ani'«qnen«ui* lui «lex oin.

JOHN 84'll W Kl l /.Kit.
A*Aermenlé devant moi ce t rent iém«* jour 

d«> •eptemlire. A. D IN»;,
. 'v •« DAMS,

Tien' de la 1 «m: Muninpalr. MankAtiv. Mina 
Notre KKOÇHI'RK pour le* iteraouneu *u

1ru« -aux •il.«la.ll,H,.IU
Olltl UH! Mft.N r A t«»uf«> adre**e et le* 
niAiarieM pau\r« * |>euvrnt mu«*i «.bt«*nli uno 
médiHln. ri< non* sans M(AIH ( e ram, 
fiTL® P,r,',mrr |*‘ï ,e ^ ' IVieur k.i lu.m ,1* 
irirt w a» nr In«l.. pmilanl l*« «hx «lerniéi«•* 
année*. o( Il r.» a« Cietlem«mt pr««pare *«»u* 
»adirri-(i«m par U

KiKNIO MKDEl'INKCO..
60 rue W. Mariisoa. Coin de la rue rUntiia

Chiragn, III ^
A %en.lr* j*ar !•'* dnvgaUfea l'rlx $|.231a bou- 
teille t» bouteille» $ii
uuUrM^f- L*>NARr' »>

1*. it. i>ii«iîn.vinsr
------ AVOCAT

DâlDae de la New York lJf«. « hamhee (TU*
Coin PUo© d Armea et Ht Jaeqtiee

h t rtr |M»r ,, 1 •'Irphoiia J III
C |A Corf»*lil*r. C.H f e VW*n*uv*,L.l H

C0RNELLIER &. VILLENEUVE
AVOCATH

71a rue Si. ■ JACQUKS

DR. C. LAVI0LETTE
Membre de la ^qrlété Krnncai*«< «l'ouilogio 

et d«- Uryngologle «lo Pan*, « t „„ d,^4n (tU 
dl*ti«tiMili'u «le* maladie* du Ne» «a >1* 1» 
L«»rg«. du ITlùpiial Notre Damo
“ M Aludic* du Ne*, «lo la Gorge et rte* 

Orollloa,"
Heure* «le roiiNUltatioi»* Lundi. Mercr«*dl 

et Vemtredl. *!«• « A II hr* a-m.. 9 A 4 et 7 A I 
hiHp.m. Mardi. J. utli et HauiKit, de f » 4 
• A8 p.m.

490 ruo Bt-Denla, Montreal.
. ■ .

P^BLe Docteur P.
Ancien Interim «m Médecine et «<7l Chi 

rn.'gle «le* ll'tpiiaux «le Pari*
AnèoUllté: Maladlo do» Femmo*

06 Rue BERRI, MONTREAL
lt<-ur«M de c<>n«ulUtlon*: l» a lo a.m l A I 

p.m.. m A 9 p.m. Kgoepté lo dimanche la

Dr*. MATHIEU & BERNIER
Clllttt (fUlIKNft-DENTIHTICS

Coin deo n oe Champ-do-Mar* *t 
Ooneocoura

Kitraf tlon de tient* *<tri* douleur» avec le* 
pro< éd«» le* pin* perf«>< Monné*. j/j

T. A. GAUVREAU 4. CO
QUEBEC

CIMENTS HYDRAULIQUES .SEULS AGENTS
i,a<** cîik

Rue Notre Damo. Montréal

E. LEFEUNTEUN
Artiste Peintre, tableaux, dé. oration*, nor 
Ua.U. 62 rue Ht Jacqim*. Montréal. u

J. H. LËCLAIR
AUPCNTCUR

t:* u i i«: Hrr-.iA<; j;h
______ BATI— FBEBAULT

DORE A CHARBONNEAU
liigénieiir* civile. Ar|.eiiLetir«, Arcbitoo* 

b • et boiJi. ileur* de pulenloi
15 - CO T K SAINT-LAMBERT - ts

ALONTHI.AI.
J. K Doré. I. C. Bell Telephone
I J C 'H AltlION mk» » ■, I. C. A. I» |A

MIGNAULT & BELANGER
Inuanikcrs Crriut rr Aki’Kntkuiis

Bureau : Batèaae do la New-VortaUfa 
CHamdre Oit

Breveted invention, marque» de commero* 
pour le l'ariada et l'éiruiiKer. |a

J. EMILE VANIER
fAnrlen éléve «le l'école pf^yteehnlqfi*»

I N(, K NT F. I u CIVIL El A RPENTEUB
Î0 RUE HT-JACqüKH

Fn fare ds carré d* la ITaro «i Arm**.
Demander de KKEVK'I H D’IN V KNTIOX 

Marque* de «-omin«r>e, cto,, préparée* po'ir 
le i anada et i étraugwr j
ARTiitm rmoBirr i. 3 prmkiu

VINCENT & DEMERS
Elève» diplômés ds léroie polyUndtaigoa 

Ingénieur» civil». Architecte» 
et Arpenteur»

1598 RUE NOTRE-DAME
MONTKfcAlt

MT Hr* vrte dlrrention

ALPHONSE LABADIE
Agen* «1 Immeuble», Aseurano*. l'ré»^ 

lecMon*. lé Cote ‘■t Launoert, >l«.nti'-al. 
Téléphone KédéraI8Ki. II. B. p, pgg

Avec MM. L»B»r»iK A LaDaoik. Noiaira*.
Argent A pretor. _ u

F. ED. MELOCHE
(Ancien élérede M. N. Bourama, et pr'»fea 

•eur a J Ecole d** A ru» 
ARTib'JV. P h I N 1’ R K 

Décoration d édifi.y^ pubii *, religieux et 
civil*. Ré* i dome : 43 rue De» Ali.kmavd*. 
é *e Htk-Juus______________ la

A. FISLT, L.L.IL
NOTAIRE

73 BUF; HT JACQUES
Argenté prêter *ur hypothèque. PAglrmeat 

dur.! e**iona et défailli (O*. léit-piMMi* Bell 
i!î<b___________________ _ ______ la

L. R. VALIQUETTE
MEURLIRR^i

e*t maintenant déménagé d*n< ]«•* l>Ati»*e* 
neeve*deU r e - t lAurent. même

No. 254 Ru© Saint-Laurent
167

M. H. CLOUTIER, Restaurateur
Antre'om'©in de» rue* Hto Catherine et Pt 
l>iur*-nt, M'nitrial, mtfnnr- m *, «mi* et je 
oubli- en général qu I» a tran*p..rte son re* 
Uiarant au No -'ll rue Nt f au rot. en f»er du 
Mar* né. J>é iéua-r -er»^ de 7 a !» hr*. JAr. 
Inner servis *»e m.dl a 3 hrn. 2.V. Houp.-r 
•ervideuàt bra Z'au I-a riii*ir,e e*t sou* U 
direet on d un ’»oe riief et ie table c*t «terrie 
ai•' minntie«*e att/.i.ot, To'-,onr» en 
mMiM via*, i.queer* et « lgar*e de choix. Une

H. A. MILLER-
Peintre de ma;*«m*. d enaefgn** e» de.T- 

deaux, tepé**»e' et décorer,- ur. dorei 
vltri-r. iSBitaèe jr. bian ti -enr, eé*.

19% HU£ STE CATHtrtlNE

No .4

KU'iLLtroN in: la eressk

SECRET D'UNE AME
DKIXIKMB PARTI K

ROSEE DU MEURTRE

(.Suite)

— Ilotie, je posais «los roilot* 
près üu onrrrffmr tpi sud tout à 
coup iVQUmds umrchtir. J^ crois 
uuo cNist vous, ou D's nulri's gsr- 
uvs, «|ti soûl D»ut lo U'iiips à fétié* 
User lIaiis les bols, connut» s'il u'n* 
v Alt i»hs d’»*»! \ rsq«*s à 1s niAieon

lloll» ! Ml Vllblt l AV4M3 Ull liAilt- 
Ig-corps .. Tu nous Ii aIUa de Ici*
glIAIIts ?

J>atnc ! Vous no fuites que vous 
promener.

— l 'est hou, tu nio pnicras cb- 
1a.

— Je me caoIic à plut ventre, dAtis 
des bruyères... Le* pus s«» ruppro- 
clicnt. Un vciiaIi pur I’avciiuc nul 
tombe vers In ^ruu«lc roule. Il y 
n\ uil plusieurs pers unes . l’uncqui 
inurchuli en l'uisuut bcuucoup do 
bruit c( eu Appuyant fortement lo 
pied, comme si elfe portait une 
lourde oliui'ice ; l’nutre qu’on n’en- 
t «*11 « lu i t presque pu*

Kl de nouveuu, regurdant Yllbret 
en ilessouH.

(> vous intéresse, monsieur le 
Kurde ? .

Quels étaient ces promeneurs 
nocturnes T Dee gunwH't îles bru- 
conniera ? des mendiants?

— Ali! Je ne vous dirai pus leur 
nom ni leur Age, vous savez ? Je ne 
me suis pusitmusé A les leur demnii-
*i« i

— Knlln, si c’est là tout ce que tu 
AH pu T

l'aticncn ! Je lève la tête et Je 
tAt'he d’apercevoir. Justement ils 
puNHuiiuit <1* \ .«ni umm. pus très loin, 
à trois ou iiuat re mètres. La li.ne 
bnliuil ; le bois était clair; entre 
les cépées, Je distinguais assez 
bien...

— Alors 1
— Alors, j*«i vu un homme, «l’a­

bord. Il marchait le premier. C’é- 
t ..Il lui là qui taisait I ;!iit dg 
bruit. Fit dé vines oa qu’il portait, 
cet homme ?...

Du suc plein «le lupins? dit 
naïvement fe père Vllbret.

Outche! C’est lui «jui avait l'air 
d’un ru«ie lupin. Il port ait un ca­
davre snr son épaule aussi aisément 
quoje porte le fusil de M. KenJut.

— Aht fit le guide très ému. tu 
as bleu vu ?

— Comme Je vous vols.
— Tu ne nurns pus, coquin ?

Pourquoi voulez-vous que j’In­
vent*) «le pareilles choses ?

Faiauile ’ i v n’est pas tout ?
. Q'a-t-il fuit, du cadavre ?
--Je l’ignore. L’avenue rejoint 

la route à cinquante mètres «le l’en­
droit où Je me trouvais. Or4 c’est 
au carrefour qu’on a retrouvé 
l’homme tué. Donc...

— Bien. L as-tu reconnu, le por- 
t eu r ?

- Non. Nous ne nommes pas «lo 
ce pays, vous savez.

- Fill ferais-tu bien le portrait ?
— Grandet solide, les épaules

larges. Je no voudrais pas qu’il me 
«louiieuiie chUjuenHUrio sur r«»roll* 
le. Ça pourrais me désorganiser 
lo tympan pendant le reste üo nia 
vie.

_ Tu lo reconnaîtrais, au moins ?
.le crois bien que oui, sans 

vous l’affirmer.
— Tu m’as dit qu’il y avait deux 

personnes ?
Oui.
L’autro ?

— C’est le plus drôle, ça, monsieur 
le garde.

Vous allez croire que je me fiche 
de votre moustache blanche... 
L’autre, «‘’était une femme..

— (Jne femme ! fit Vllbret tres­
saillant.

Oui, grande et pas mise con.mo 
une paysanne. Une femme «le la 
haute, pour sfirc <‘omme qui di­
rait la femme d’un marohand de 
bois ou «l’un marchant devins en 
gros.

Chose bizarre, co fut avec crain­
te que Vllbret demanda;

Kt tu as vue cotte fois aussi, le 
vis;>ge de cette femme?

—Elle avait un voile noir sur la 
figure........

—Tu no la reconnaîtrais pas?
—Ca serait plus difficile. Je ne dis 

ni oui ni non.
Vllbret respira. On eût dit qu’il 

était soulagé, qu’il avait un poids 
énorme de moins sur le cœur.

--fc^t «jue faisait cette femme?
—FJfe accompagnait l’homme an 

cadavre. Que sont-ils devenus?
—Ah! Je n’en sais rien. Je ne les 

i pas suivis. Il m’a semblé que 
l’homme s’en allait par la route. 
Quand à la femme, elle a repris l’a­
venue, à travers bois.

~ Tu ne sais rien de plus?
—Non.
—Pourquoi n’avoir rien dit à la 

justice ?
l^e jeune gredin haussa les épaules
—J’aime pas ça, moi, la Justice!
—Mais crois-tu que je vais gar­

der pour moi tes révélations?
—Non. Je sais bien que vous par­

lerez, qu’on m’interrogera. J ai dé­
jà comparu une fois comme témoin 
dans une bataille. Mais si Je vous 
ai raconté l’histoire , c’Ist que j’ai 
voulu éviter nn procès-vorbal elles 
coups du père Cadour. Hans cela!...

—Tu n’aurais jamais rien dit?
—Non: pour sûr!... F;t vous ne me 

ferez pas mon procès?
—Non.
—C’est juré?
— C’est promis. Mais que je ne 

t’y repince nas !
— Oh ! je ferai mon possible pour 

cela ! dit !e gamin.
J*.: Il se sauva à toutes Ïambes 

pendant que Vllbret. le regardaut 
dispHrattre et écoutarp sa course 
dans les branches murmurait :

— Gibier de prison !
Tout le monde dormait dans la 

hutte quand Jean entra.
Il se glissa par la porte, rampa 

sur \m mains et les genoux, alla re­
prendre sa place à côté de Marie 
et s’endormit, rêvant aussitôt qu’il 
avait le plus beau fusil de la terre.

! avec lequel il détruisait, d’un seul 
coup, sans que «îela fit «lu bruit et 
attirât des gardes, tous les faisans 
d’une forêt.

il dormait et rêvait encore le 
lendemain matin quand le père Ca-

•w vwv'-tua u un coup li« pietlf
eau* ••• doutt r de eon eecapade

Et Vllbret ?
Le vieux garde était rentré cbeg 

lui très perplexe.
ht nleniment Joavt Cadour n’a- 

vait pas menti.
t o aimant et pourquoi eût-il in­

venté ces détails ?
rayait qu’il avait dit U 

vente et eu regagnant la garderie, 
il ae disait * *

~ Oui h» gamin a raison. Jb !«
crois. I) sut nui p|ug qu, m, 
tm et moi nous avioue pensé, l’au­
tre jour, que ce cadavre pouvait 
tr« s bleu avoir été apporté au cur- 
retour. Non» Ue nou* étions douo 
pas trompés ?

Mais quid jqaitret homme ? Quel­
le était, surtout, la femme ?

Minent-,», «icw gens du pays? 
htaicnt.ee d«*a étranger»? t'om- 
meut le* remettre, l’uu après l’au- 
lie. en préNi n, «« ,|«, J«.iui Cadour ?

La était la difficulté.
Mais en attendant qu’il pût la 

vaincre, son devoir était d’avertir 
Valentin sn lui racontant ce qu’Ü 
venait d’apprendre.

I! lui écrivait dès lu lendemain, 
lacoiiKitieinciit :

•I .il heanenupde choses à vous 
raconter, «le ne puis, à cette épo- 

«lue, m absenter «le ma galerie, 
i' XOUscx moi «I»» vous prier de ve- 

,,nir A \ ilvaiHtran. Du rcato.votre- 
t,pi*f Hence ici cm! nécessaire.”

\ aient m psi t it auHsiiôt cette let­
tre reçue»

Vllbret était bien sûr do lo voir 
arriver, li l’attendait.

QuencNt-ll passé? demanda le 
Jeune bomine.

Le ganl«* le mit ou courant, ne lui 
cachant rien de» révélations tait* 
par le petit Cadour.

Fki l’écoutant, les yeux do Valen­
tin bjlllaient.

t 'était l'iiiiioceucede son père qui 
éclatait à se» yeux!

Grand, trè* fi»ri, le» épaules lar­
gos, ce n'était pas là le Nignalement) 
du colonel, qu! était très maigre, seo 
0 appiireii«*e cnétive, quoique trèe 
réhiNtaiit et très vigoureux.

Ah! si le pauvre homme n'étalt 
mort, comme il «*ût vite été cher­
cher Cadour. Comme il l’eût con­
duit devant le vieil officier, dans sa 
prison! Kt il lui eût «Ut:

--Kegarde-le Kegarde le bien 
attentivement.... C’est lui qu’on ac­
cuse d'avoir .Mssiiasiiié Laflstole . 
Le r«H:oiinaiN-t u ?

Et Jean t'adour, sans hésitât Ion, 
eût dit, il croyait l’entendre 

— Non, ce n’est pas celui là que 
j'ai vu ! l’autro était, plus fort

Mais, hélas ! «relie confrontation 
qui eût été le salut, « ar elle eût 
amené ht misn eu liberté «lo Héverac, 
cotte confrontation n’était pns 
possible, 11 fallait songer à autre 
chose.

Co qui Irappa lo plus l’esprit de 
Valentin, daim le récit du garde, ce 
fût lu présence do la femme, faisant) 
cortège à co cadavre !.. Quelle 
était donc cette femme ?

Ce n’était pas lu première fois 
qu’il pensait qu’une femme avait 
été mêlée à « otto tragédie.

On lo NAvait.
Il avait dit à Clotilda.

(A continuert

- Déunandoz lo cigaro Minerva à 
5 cts. 1H3-Jno

A RO RNT A PRET BR 
mr liilfel* |irc»ml»*olro*. trmltn* nt c hèquas 
M-<il<-in«>ni. A necni reçu *m üépùs. Intérêt 
tiKiur esnt par miiii** nui uépùL

J. O. iJKMKOHfrM*, Bsnqulsr,
14 Plaça a’Arias*

— Demandez lu cigaro Minerva à 
5 cts. 183-jno

MksaisüBS Vous êtes priés de 
venir voir l’irnmonso choix que 
nous vous offrons en pardessus pour 
la pluie. Argent comptant ou à la 
semaine. Ch*. JU‘sjardins ot (île, 
1537 ruo .Salute-Catherine, Mont- 

] • l M

- Demandez lo cigare Minerva â 
5 cts fe.i-jno

W. C. POTTER do Waterford,
K. Y., a été retenu à sa résidence 
pondant un un sans pouvoir tra­
vailler, par une maladie de foie. 
Les médecins no lui ont procuré au­
cun soulagement. Il a été guéri 
par lo Bai;mk. dr < kkisikrhai;va«jw 
du Dr Wirtar.

— Demandez le cigare Minerva à 
5 r ts. 183-jno

A. MCARTHUR A CIE
Oat déménas* )*ur burean et Isar 

entrepôt au
No eso eue cptaio
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ruent roinpi^t do [.spier S envelopper, feutrs 
à toiture, goudron, poix, et/'.

Ksbrique rie p^iil*rr de Johette 
fuir rju* coin rio* rues ds H« v re si I/ncsn, 

Montreal. 17$— r

Dr J. G. A. GENDREAU
Chlnmrtsn-Dsn tinte 

70 SUS SAINT LAUftCNT
gxtrsrtlon ds den»» *sn» donlenr par l élso. 

trl^lté. Dentier* fait* d’apfM le* prooédéslss
pln*noavea ix.
l éiépnotie Bell 281$. la

La Loterie de la Province de 
Québec, deix tirages par moia. 
Prochain tirage 17 Juin.

A LOUER
Cottage Rem i-détaché. No 4 Ave­
nue Tara Hall ; blanchi der­
nièrement et en parfait ordre. 
Fournaise à eau chaude, etc. 
S’adreRRer au No 

1763 RUE NOTRE-WAME
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l.em feni de for*tu r^ontlnuunt 
leum rnvugeu nu Nouvenn-Brunu-
wick.

On contredit de Londree la non- 
veil' d’ail* fmlftatlonen maeeedee 
Juif»* «ic Kueale en Angleterre.

Sir William (Jordon Gumming 
vient Ci Aire ray# de la liata de* of- 
fleiera de Ha Majeur#.

Tne dépêche de Parla annonce 
que Mgr Freppel eat dangereuae- 
ment malade. Ha Grandeur eat 
Agée de 70 ana.

LE PREMIER MINISTRE

Le télégraphe uOi ■ apprend qne 
Phonoraule M. J. J. C# Abbott a été 
mandé par Boa KaeeUenoe le Gou­
verneur *< énéral. pour recoaatl- 
tuer le gouvernement du Canada.

Noe renMiignemeiiM privée noue 
portent A eroire qne Htr John 
Thompeon a été chargé le premier 
de rettA tAche, mais de certainea 
réaiatancea que noua prévoyions 
atHei. aainedi dernier, Pauront aana 
doute engagé A céder le pae au Hé* 
nateur Abbott.

(> dernier eat un homme de la 
plua haute dietinctlon. Il a eaccee- 
■Ivement rempli le*» fonctlona le» 
plu» élévéea et lea ploa délicates 
avec une habileté hors conteste.

U ne serait paraft-il que le pre­
mier Jlf/urunt dans le cabinet dont 
sir John Thompson serait Pâme 
dirigeante. Nous avons peine à 
admettre cette hypotbéss.

Conaervatcur de principe, mais 
entendant bien exercer notre juge­
ment en toute liberté sur les gra­
ves événements du Jour, noue at­
tendrons la formation do cabinet 
pour nous prononcer sur sou méri­
te. Un parti ne gagne guère an* 
fréquents changements dans le per­
sonnel de sa direction. < ependant, 
au Canada, comme en Angleterre, 
il est arrivé trèa souvent que des 
époques de crise aient été traver­
sées fort heureusement an moyen 
de compromis analogues A celui que 
noua avons â signaler aujourd’hui.

Le microbe de la grippe n’est fins 
aussi sensible au froid que celui du 
choléra. Isia rares habitants de 
LAlaska en font la dur© expérience 
par le temps qui court.

Lea lonpa font de toiles dépréda­
tions parmi lea trnnpennx au îtofd- 
Ouest qu’il eat question pour le 
gouvernement de mettre un© prime 
â leur extermination.

La “ Naïade ”, croiseur français 
de première classe, est attendue In- 
cesSamfaeht A Halifax. Peut-être 
viendra-t-elle mouiller dans le 
Baint-Laurent.

Les gouvernante signataires de 
la convention anti-esclavagiste de 
Bruxelles, ont donné à la Porto jus­
qu'au ‘J Juillet pour adhérer au 
pacte. ____

11 est. certain, dlaent les Journaux 
do (Québec, que Son Ktntnence le 
cardinal Taschereau a demandé un 
coadjuteur A la Cour de Rome. A 
moins de retards imprévus, le nou­
veau titulaire sera nommé dans 
quelques semaines.

Les mauvais traitements dont les 
Chinois sont trop souvent victimes 
aux Ktats-Unis semblent devoir 
être rendus avec usure aux étran­
gers fixé» dans le Céleste Km pire. 
J^s dépAches de ce matin partout 
d’attaques répétées sur les missions 
catholiques en Chine.

Le télégraphe nous apprend qne 
l’honorable M. Abbott a donné ins­
truction an* courtiers de Londres 
«le vendre le stock qu’il détient duns 
le Pacifique.

On n’Ajoute pas que le stock du 
Pacifique ait baissé A la suite de la 
nomination du nouveau premier.

L’Ünion Latine franco-américai­
ne se propose de constituer A Paris 
un comité qui présidera en 1S92 à la 
célébration du quatrième centenai­
re de la découverte de l’Amérique, 
line exposition splendide et des 
têtes brillantes seront organisées 
en même temps qn’nn congrès fran- 
co-américainen l’honneur de Chris­
tophe Colomb.

11 se prépare en Friande un mou­
vement politique qui, s’il réussit, 
va modifier considérablement la 
composition de la représentation 
Irlandaise A la Chambre des Com­
munes. L’épiscopat irlandais au­
rait «léeWé, paraît-il, do donner sa 
préférence désormais aux candidats 
catholiques qui par leur condition 
de fortune seraient en état de dé­
frayer eux-mêmes le cofit de leur 
élection. Cette détermination amè­
nerait fatalement la disparition 
d'une foule de représentants obs­
curs, tant du oflté de M. Parnell 
que du côté de M. McCarthy.

La colonie du lac Témiscamingue 
est assez nombreuse et prospère 
pour trouver dans son sein les élé­
ment* d’un club dramat ique et d'une 
société chorale dignes des centres les 
plus populeux A la campagne. Chez 
cette* sympathique population, le 
sentiment national n’est pas moins 
développé que le gofl% des arts ; 
c’cst ainsi qu’elle donnera le spec­
tacle, le 84 juin prochain, d’une 
manifestation patriotique qni 
pourrait servir d’exemple A bien 
des localités dans la province de 
Québec.

Bravo, colons du Témiscamin-
gue I

L’honorrble J. J. C. Abbott, pre­
mier-ministre désigné du Canada 
est né A Haint-André d Argenteuil 
le 12 mars 1881. Il est conséquem­
ment dan* sa soixante et onzième 
année.

C’est de 1AB7 que date sa carrière 
politique. Elu à cette époque re­
présentant du comté d'Argenteuil, 
il siégea A la chambre d'Aseemblée 
jusqu’à la confédération et après 
1867, aux Communes, jusqu’en 1874. 
Réélu en 1880 et en 1898 il ne quitta 
la chambre des Communes que 
pour accepter, en 1887, un siège au 
Sénat où il remplissait les fonctions 
de Isader du gou vsrnsmsnt.

M L H. MASSUE

Une dépêche de Varetines nous 
annonce la mort de M. Louis H. 
ülaKstie, arrivée dimanche à 7 heu­
res do matin. Ainsi ae trouvent 
confirmées lea sombres prévisions 
que nous avions communiquées au 
lecteurs samedLaa sujet de ce fidèle 
n mi de la cause conservatrice.

Rntré dans la vio publique en 
1878, M. MaiAue a représenté le 
comté de Richelieu à la chambre 
des communes Jusqu’en 1H88. Il y 
comptait autant d’amis que de col­
lègues et sa disparition A an fige 
qui lui promettait encore plusieurs 
années de vie—82 ans et 7 mois ne 
peut qu’augmenter le regret gé­
néral.

M. Massue laisse pour déplorer 
sa perte une épouse, trois fils et six 
Hiles A qui nous offrons nos plus sin 
cères condoléances. Ses funérailles 
auront Heu mercredi.

LETTRE EflCYCLIQÜE
DR

N. T. S. P. LEON XIII
PAPE PAS 14 flUUNE PSOVIOFSCE

(Stif/c)
déploient et quelques forces qu'ils 
mettent en jeu. S’il en est qui t’en 
attribuent le pouvoir, s’il en est qui 
promettent au pauvre une vio ex­
empte de souffranoet et de nelnes, 
tonte an repos et A de perpétuelles 
jouissances, roux-lA certainement 
tfompenf le peuple et lui dressent 
des embûches, où se cachent pour 
l’avenir de plus terribles calamités 
que celles du présent. Le meilleur 
parti consiste A voir les choses tel­
les qu’elles sont et, comme Nons 
Pavons dit, A chercher ailleurs un 
remède capable de soulager nos 
ruatix.

L’erreur capitale dans la ques­
tion présente, c’est de croire que 
les doux classes sont ennemles-nées 
P.ino de l’autre, comme si la nature 
avait armé les riches et les panvres 
pour qu’ils se combattent mutuelle­
ment «Hans un duel obstiné, (’’est IA 
une aberration telle on’il faut pla­
cer la vérité dans une doctrine con­
trairement opposée; car de même 
une, dans le corps humain, les 
membres, malgré lenr diversité, 
«’adoptent merveilleusement l’nn A 
l’antre, de façon A former un font 
exactement proportionné et qu’on 
pourrait appeler symétrique, ainsi 
dans la société, les deux classes 
sont destinées par la nutnre A s'u­
nir harmonieusement et A se tenir 
luutnellement dans un parfait équi­
libre. Elles ont «n Impérieux besoin 
l’un»' de l’autre : H ne peut y avoir 
de capital sans travail ni de travail 
s,ms capital, i.a concorde engen­
dre l’ordre et la beauté ; an con­
traire, d’un conflit perpétuel il ne 
peut résulter qne la confusion dee 
luttes sauvages. Or, pour réprimer 
ce conflit et couper le mal dans sa 
racine, les Institutions chrétiennes 
possèdent, nne vertu admirable et 
multiple.

Kt d’abord toute l'économie des 
vérités religieuses, dont l'Eglise est 
la gardienne et l’interprète, est de 
nature A rapprocher et A réconci­
lier les riches et les pauvres, en 
rappelant aux deux classes leurs 
devoirs mutuels, et avant tons les 
autres ceux qui dérivent de la jus­
tice. Parmi ces devoirs, ceux qui 
regardent le pauvre et l'ouvrier 
H doit fournir intégralement et 
fidèlement tout le travail auquel il 
s’est engagé par contrat Here et 
conforme A l’équité ; il ne doit point 
léser son patron, ni dane see biens, 
ni dans sa personne ; ses revendica­
tions mêmes doivent être exemptes 
de violences et ne jamais revêtir la 
forme de séditions ; U doit tuir les 
hommes pervers qui, dans les dis­
cours artificieux, lui suggèrent des 
espérances exagérées et lui font de 
grandes promesses, qni n’aboutis- 
seut qu'à de stériles regrets et A la 
ruine des fortunes. Quant aux riohea 
et aux patrons, ils ne doivent point 
traiter l'ouvrier eu esclave ; il 
est juste qu'ils respectent en lut la 
dignité de l'homme, relevée encore 
par celle du chrétien. Le travail 

[ du corps, an témoignage commun 
de In raison et de la philosophie 

i chrétienne, loin d’être un sujet de 
I honte, fait honneur A l'homme 
! parce ou'il lui fournit un noble 

moyen de seatenter sa vie. Ce qui 
est honteux et inhumain, c'est 
d'user de l’homme comme d’un vil 
instrument de lucre.de ne l'estimer 
qu’en proportion de la vigueur de 
ses bras.—Le christianisme, en ou­
tre, prescrit qu’il soit tenu compte 
des intérêts spirituels de l’ouvrier 
et du bien de son Ame. Aux maîtres 
il revient de veiller qu'il y soit 
donné pleine satisfaction ; que l’ou­
vrier ne soit point livré A la séduc­
tion et aux sollicitations corrup­
trices ; que rien ne vienue affaiblir

en Ini l’esprit de famille, ni les be- 
biiude*» d’éeoiiornie. Uéfonse en- 
cors aux maîtres d imposer A leurs 
subordonnés un travail au-dessus 
do leur» forces ou en désaccord 
avec leur Age ou leur sexe.

Mais, parmi les devoirs princi­
paux du patron, il faut mettre au 
I rentier rang celui de donner A 
chatruu le salaire qui convient. As­
surément, pour fixer la juste me«u- 
re du salaire, il y a de nombreux 
points de vue A considérer ; mais 
d’une manière générale, que le ri­
che et le patron se souviennent 
qu’exploiter la pauvreté et la mi­
sère «t spéculer sur l’Hidigence sont 
« hoses que réprouvent également 
les lois divines et humain' « Ce qui 
serait un « rime A «‘rier vengeance j 
nu ciel, serait de froster anelou’on 
du prix de ses labeurs. “ Voilà que 
le salaire que vous avex dérobé par 
fraude à vos ouvriers crie contre 
vous, et que leur clameur < st mon- J 
tée jusqu’aux oreilS«*M du Iheu des j 
armées. Jac., V,4./

Knfln les riches doivent s’inter­
dire religieusement tout acte vio­
lent, toute fraude, toute manœuvre 
usuraire qui serait de nature à por­
ter atteinte à l’épargne du pauvre, 
et cela d’autant plus que celui-ci 
est moins apte A se défendre et que 
son avoir, pour être de rnince im­
portance, revêt un caractère plus 
sacré.

I.’obéissance A ces lois, Nons le 
demandons, ne suffirait-elle pas A 
elle seule pour faire cesser tout »n- 
tagonisme en supprimer les cau­
ses T L’Eglise toutefois, instruit» et 
dirigée par Jésus-Ghrlst, porte ses 
vues encore plus haut ; ' Ile pro­
pose un corps de préceptes plut 
complet, parce qu’elle ambitionne 
de resserrer l’union des deux 
classes jusqu’à les unir l’nne A l’au­
tre par les liens d’nne véritable 
amitié. Nul ne saurait avoir une 
intelligence vraie de la vie mor­
telle, ni l’estimer A sa juste valeur, 
s’il ne s’élève jusqu’à fa considéra­
tion de celle autre vie qui est Im­
mortelle. Supprimez celle cl, et 
HiiHsitAfc route forme et tout© vraie 
notion de l’iionnète disparaît ; bien 
plus, l’univers entier devient un 
Impénétrable mystère.

Quand nous aurons quitté cette 
vie, alors scuietnent nous commen­
cerons à vivre ; cette vérité, que la 
nature elle-même nous enseigne, est 
un dogfns chrétien sur lequel repo­
se, comme sur son premier fonde­
ment, toute l’économie «le la reli­
gion. Non, Dieu no nous a point 
faits pour ces choses fragiles et ca­
duques mais pour les choses céles­
tes et éternelles; ce n’est point 
comme une demeure fixe qu’il nous 
a donné cette terre, mais comme 
un lieu d’exil. Que vous abondiez 
en richesses et en tout ce qtil est ré­
puté bien» de la fortune,ou que vous 
en soyez privé, cela n’importe nul­
lement A l’éternelle béatitude ; Fa­
nage que vous en ferez, voilA ce qui 
intéresse. Jésus-Christ n’a point 
supprimé les afflictions, qri forment 
presque toute la trame de la vie 
mortelle ; il en n fait dos stimulants 
«le ta vertu et des sources du mé­
rite ; en sorte on’il n’est point 
d’hommes qui puissent prétendre 
aux récompenses éternelles s’ils ne 
marchent sur les traces sanglantes 
de Jésus-C’hrlit.

41 81 nous souffrons avec Ini, 
nous régnerons avec lui.” D'ail­
leurs, en choisissant de lui-même 
la croix et les tourments, H on a 
singulièrement adouci la force et 
l’amertume, et afin de nous rendre 
encore la souffrance plus suppor­
table, A l’exemple II a ajouté sa 
grâce et la promesse d’une récom­
pense sans fin. “ Car le moment si 
conrt et si léger «les afflictions que 
nous souffrons en cette vie produit 
en nous le poLls éternel d'une gloi­
re souveraine et incomparable.” 
Ainsi, les fortunés de ce momie 
sont avertis que les richesses ne 
les mettant nas A couvert do IA 
douleur, qu'elles ne sont, d’aucune 
utilité pour la vie étc’nielle, mais 
plutêt un obstacle ; qu’ils doivent 
trembler devant les menaces Innsl- 
té<‘s <|ue Jésus-Christ profère con­
tre les riches ; qu’enfin, il viendra 
un jour où ils devront rendre à 
Dieu, leur luge, un compte très ri­
goureux de l’usage qu’ils auront 
fuit de leur fortune.

t^4 xii(itc)

—Fumez 
fi cents.

le cigare Minerva ” A 
183—J no

venir voir l'immense choix que 
nous vous offrons en pardessus pour 
la pluie. Argent comptant ou A 
la semaine, Chs, Desjardins et Cie, 
1537 rue Sainte Catherine, Mont­
réal. 184—jno

—Fumez 
5 cents.

le cigare “ Minerva ” A 
183 -jno
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EX

MANTEAUX
Pour une Semaine seulement

«JIIKX f». <JA.HHI.KV

Dolmans Courts
BttALTCOLTP liKDUIT»

Manteaux en dentelle
Mf-’.AtJC'OUn REDUIT»

Manteaux en soie
IfKACCOm»

Mantes de voyage
i«ioat:c?oi7p

Gilets courts
r«r:Ai_Tc:otJP réduit*

ItED LTIX«

I1EDTJITH

Vente a"”
CETTE SEMAINE

Nous commencerons une Grande 
Vente à Réductions.

Le» T* écris «i 1st ns nosTantt.
see, soc soc

Le* ■4mrw*s a-Tires 4
Tic. SOc. 99.00 ,a*'l»4 ss.oo 

XrtJVAUTK EXTRA *0*
Le* CioXm » Rot*».

S. tO. il, 1S. lOc
Ls« C* h«D,ir*« de SOc red ait* É 4S««

b»o« testée les a»afc 
Lm ris»el;*tt*e à 7c et Sc

Les Coton, lea Indiennes au 
prix coûtant*

A REDUCTIONS im B*m. les G»o'«. b* 
DenOffle*. le» Nette», le* BisitrlSi. «t^- 

A RÉDUCTIONS: les Corps et Caleçons 
pc»- ho-nmes «t pour (lames.

A RED CITIONS les ToUeS à Nappes, les 
serviettes ds fable, les Ea-u : «matas et toutes 
antres toiles.

A REDUCTIONS : lm (.arm tores de tontes 
sortes, tout à fait nouvelles 

A RÉDUCTION® les Couvreneds. las 
CoUms à Draps et A Orrfllrrs.

A KfcDl.CTION* : les Nettes à Rideaux 
et les Rideaux 'Out 9et-i

Visites perlées
BE AUOOTJP RED U t Tê*

“German 
Syrup

J. C. Paris, recteur de l>«lise épisco 
pale St Ja<*ques, Kufaula, Ain., écrit : 
” Mon fils a été afflige d'un catarrhe 
dangereux pendant plusieurs mois, et 
après avoir essayé beaucoup de prescrip 
lions des médecins sans en éprouver de 
soulagement, il a été parfaitement guéri 

en prenant deux bon- 
Un Recteur teilles de Sirop Al!»

mand. Je le garantis 
Episcopal sans hésitation."La pim 

grands épreuve qu'on 
puisne faire subir Ann remed» est des 
saver de guérir un catarrhe aussi avan 
ce que dans le cas précèdent. C*est pouf 
cette période de la maladie que le Hirop 
Allemand a ete Imaginé Ceux qni 
souffrent d'un catarrhe avancé feraient 
bien de se le procurer.

M. J. F. Arnold, de Montevideo,Minn., 
écrit : Je me nuis nervi du Sirop AUe- 
ptand pour la plenrcnle. .le n’nl iamais 
trouvé son égal, encore moins son snpé 
rieur.

G. G. OREF.N, seul fabricant. Wood 
burv, N. J.. 1. S. A., et Toronto. Canada.

 <*»

Hr.mes. lo Mnl do Oorgc. 
iTnfino&^a. la Coqueluche, la Crou­
pe. 1»* Bronchite. 1 Asthme, ot louu
■*ff. i de la Gorge. 1rs Poumons, 
et d ' \ Poltrtao sont gu ris prompte 
ment et radlcnîetnenf par l'usage do

WISTAR'S BALSAM
OF WILD CHERRY,

qni ne fait pas sécher un rhume en en 
laissant subeLter taceu<e, mais le «'bas­
se. net tore les poumons, et adoucit l’ir­
ritation en faisant ainsi disparaît ns la
cause la CDK$0MPTI0» pent être gué­
rie en usant asses tèt de ce wanédf at­
titré, comme h» prouvent de- centaine* 
de l'on bleats. Le veritable ori clrue 
•‘1. lU'rm stir IVnvelopne. PKTH >v. 
FOVvLB A 8ovo, Prop».. Boston. Mass . 
Vende par !<» oorumerve en general

POUR UNE semaine seulement

COMMENCER
Le 15 sour uni

LUNDI

S CÀHSLEY,
RUE NOTRE DAME.

GILKTS DK PROMENADE ANGLAIS
Occupé* f Oernpés « vendre d •* filets de jpromenatle anglain. nuances les pins non 

' elles, toutes uuanoee et ffauüoun â Le* datne# dt-rnt onvertemen
jut saut aucun doi

plus laaliiunablea

_________  _______ ______________. » _____ t q«e le*
vftcmWtf efdèaiui sont saas aucun dotité la meilleure vaHMt snr le marché et le*

S. CARSLEY,
RUE NOTRE DAME

VISITES PERLEES
L assortiment lé Plu* considérable dénonfelleé vl*lte« potL-eé. non véllr* 

i«- perl<e« nouveaux lolmans perlé*, non relié* pekrinés perlée* «iê la fuie, à votre
choix A oiuinH que le prix coôiani pour

UNE SEMAINE SEULEMENT
La vente est. un véritable succès. Non* Somme* très occupé* à vendre un grand 

nombre de* v*iéiuents ci deesue chaque Jour.
S. CARSLKY,

RUE NOTRE-DAMS.

C.E.CACNON&CIE
1529 RUE NOTRE-DAME

iâ5—3 En face du March* Bombecol-rs

HENRY BIRKS &. CIE
--------fsi.ior riKtt~----------

*eee iav mm à < xamia«r ear *piendi4e étala** de ooavaaox
artic.o* de chets peur

Cedes»* ëe noce», etc., montre» de belle tvsfttê, beau* bljdet. 
articles en erqcnt plaqué, belles cbainee, ee»- 

teilerie artist.que an métal, etc

235 ET 237 RUE ST-JACQUES

MEILLEUR ♦ MARCHÉ

Dolmans en Etofes Courts ! ! !
Occupés! Occupé* à vendre d«ê(lolntan> en étoffe Court*, patron* le* plus nou­

veaux. iiti desiO' • du prix < '.«Hart. |»omlant une Mcmaine seulement,
I nanti té \ endue chaque Jour eit t ré* remarquable. Le* dame* <1 *anl que noue 

et iavon^lî meilleur a^ori(nient et donnons l« meilleur* valeur.

S. CARSLEY,
RUE NOTRE PAME.

S. CARSLEY, RUE NOTRE-DAME
L’assortiment le plus jïraii<l et le

GOMME VOIS
Ça nous est égal !

QUE VOUS ACHETIEZ
Au Comptant 

Au Mois 
Ou A la Semaine

Nous vendrons à des prix sans 
précédents dans les annales 
du commerce de Meubles â 
Montréal.

Charland & LaHaise
33 et 35 rue St Laurent

Téléphone Bell. 1140 HO 1 m » n »

fJMIK MARQUE THISTLE ! 

rpH* marqua thistle 

| E DÉJEUNER KSI PRÊT It _ .
I j .le prendrai une taeie de ni K

de la marque THISTLK 
■ E DÉJEUNER EST PRÊT ’
I a je prendrai une tasse de TH K

de U marque THISTLE 
r E DÉJEUNER EST PRÊT ! ,
I j j* prendra mro ta*s« de TH K

de la marque THIffTLE

JE DÉJEUNER EST PRÊT ! •
j J r prendrai une tasse de TH K

LE DEVELOPPEMENT ENORME 
dans la

CONSOMMATION DE CE THÉ 
Ifct sans PARALÉLLE dans L'HISTOIRE 

ùu COMMERCE

IE THE MARQUE THISTLE
_j est le meilléur d» mono».

1E THÉ M ARQUE f HIST LK 
j e«t la perfection *n fait de Tne.

IE THE MARQUE THTSTLE 
j e«t Hxgours d'une qualiU* uniforme

de la ville de Montréal

DÉPARTEMENT DE TOILE
Doyltee damasses en Satin uni, a va» Frange*. *V cbaqué.
I>o> lies «lamMseé en R4t :h fif ‘ “ “*

I !

satin damasse uni, un rang Juré, un rang ouvert. Mo chaque, 
o travail ouvert. Idc la douzaine. 

18c ohaefue.1%. 1IA » 4 i* lia •• iiii., 1 * n * .
Dhyiiés en Sole et Toile, avec Frangés. 16c ctusc.
Tne K*»i*s DeyiiéS damssse^ en Soie et Toile, travail ouvert, arec Frange*. »e 

chaque. _ , ^ ^
Kxtra iolis pour Poalvr* à Oatoanx. «ty cbamie.
Tre* supérieur, pour décorations de table*. fi.W enaque.

S. CARSLEY,
RUE NOTRE DAME

DÉPARTEMENT DE TOILE ! !
Serriottee à cabaret en Toile non corne. 40e chaque ; travail ouvert 4fc* chaque i 

ouaiite extm. fl 30. ... ^ .
Sorviettes à cabaret en Dama* éhéné a\ oc ...
Sorvietté* a oeberét dam.-v***»'«s avec flguros. »or»t travail onrert. 81c « ha jne. 
-ervietté* a cabaret en satin. 6»e
ElégantdeiiWP. qnailté plu* riche, fl on. fl.85. fl.îO, fl.45 chaque

S. CARSLEY’,
RÎ’K NOTRE PAME.

DEPARTEMENT DE TOILE
or- •<•>** de ?*nt*i*re en toile comprenant ; fioylic* fr inges. : ' chs 

< hacune. Serviette a cabaret Mo oMotcom ServhTte* à d'rScer Sic
hacur, Ser 

ena-une.Set» d : 
viette» Mr
Nat*P<*i potTr JO'dO'X t»>a fLOB.Non’ remms de recevoir et derçK^er un tfèe frandoenorfiment 4e nappe* et *er- 
vietto* en folle irlandadoe, îr*Veinée* k !a mai» : toHleécrue et rwn évm». fo plus bel
■MOrtiroeut du t'aood*

S. CARSLEY.
ri k N'ornx pamk.

| K TH K r|„w.

LE TH K MARQUE THÎSTLb
Bel vendu par tone les

épicier• à 40. 50 et ® rte 
la livre. F.n paquet* ibcouvert* en plom* 
t et 1 livre.

A»«VT» OROB l*OCB L» Câ«4hA
T. KKA8NCV 4k CO., MOWTR1AL

1SS—Jno

de

GUtF. ISOM koar les

c
CAPSULES COCNET
~ - " A'^lE^alypV- ri*»**»*u tedofti»rnréf-çrénaTO ' /

F* A Fil Si — -I. I < ti o do Otiaronne —- F>AFLIS4
DÉPÔT à Montréal: Laviolette et Nelson j

Carmes
@e\xl S-ULCcesso-uj? <5.os Carmes ^

PARISj^: Éi. Rue de VAbbaye, 14 — PARIS
CONTRE :

Aftplczie | Mal if Mer 
Cfcalrra 1 ttop*

Ii4i«mieti j NfailliKii 
Fièrn ian*TRANSFEREE

L'ABBAYE 
PARIS

Ve.r /• Prospect u» 1»** Han* 
chaque Pi roc 

6( (f ttr« enta1 toc*
*xia*r 1 étiquette biaoche •t noir* qua doivent perler le* flacon a de tonte dunanaion. 
niiroT* naw* T'»trr** le» 

r h a (VMAC i r * cv ule entier.

Se méfier

(onîrrftifon
et exiger la Signature de

GSM BTIIP8SIIIGI BE MBXIflEI
SOUMISSIONS POUR RÉPARAGE

Do* aeuminaion* «éparéee sont demandée» 
pou# repA-agce aux

Batioec* de l'Cap»aion Induatrielie 
et Agricole

*ur le* terrain* de l'Kxpoeition. au Mile- 
Kftd. en rapport aux plans et apocilteaiions 
préparé* par MM. Perrault R Moenard. ar- 
rhiteitea 17 Place d'Armes, ou on peut 4* 
péocufér de* détail* complet*.

Lee aontn eeiuft» «tront reçue* an huréan 
du *on**1gné. juaquà JEUDI MIDI. Ifcon-

S. C. $TRT*N80M. 
Secrétaire o' Gérant 

Cie d Rxpoeltlon de Montréal. 
Montréal. II juin U9L 11.13.15

ETABLIE EN 1880

THE LONDON ASSURANCE
Fonds tot/l ! $18,000,000

Rinque* centre le feu accepté* aux tau*
courant a ^

g. M. LlLLtV,
Gérant de la tuccureale 

au Lad ad a.

DEUX TIRAGES PAR MOIS

]>$ Tirages ont lion le pre­
mier mercredi et le troisième 
mercredi de chaque mois.

VALEUR DES LOTS

$52,740 00
Tous les lots sont tirés à 

chaque tirage

Prochain tirage 17 Juin
Rappelez-vous que le gros 

lot est de

$15,000
Prii (ta Billet 11.00

Pour %\ vous pouvez gagner $15.000 
Pour $1 vous pouvez gagner fi.000 
Pour $1 vous pouvez gagner 2.500 
Pour fl vous pouvez gagner 1.250

Il y a anssi un grand nombre 
de lots de $5, $10, $15, $25, $50, 
$250 et $500, an total de $28,990.

N’oubliez pas qu'avec le me­
me billet vous pouvez gagner 
plus d’un lot. Par exemple, 
vous pouvez gagner un lot quel­
conque parmi ceux qui Font tirés 
nn par nn, et le numéro de totre 
billet peut aussi se trouver dans 
la série de ceux qni gagnent les 
lots approximatifs de $25.00, de 
$15,00 et de $10.00, et avoir droit 
en outre à un lot de $5,00 s il se 
termine par les deux chiffres 
termiraux d'nn des gros lots.

Agents demandés partout

ACIFIQUE
Canadien

EXCURSIONS A BON MARCHÉ
----KV----

Nord-Ouest Canadien
de toutes les «talion* d'Ontario 

et de Québec.

DES BILLETS D ALLER ET RETOUR
-----Seront vendus I»------

23 Juin, bous jusqu’au 2 Août 1891
Aul endroits suivants aux prix 

indiqués :
METHVIN,
HARTNEY,
DELOR Al NE,
MOOSOMIN,
BINSCARTH,

i REGINA, I
M OCSE J AW,

! VORKTON, )
i PRINCE ALBERT. 1 
• CALGARRY, f

Pour billets et tons renseignement*, 
«adresser à n'importe quel agent du 
chemin de fer du Pacifique Canadien.

Furraiw des Billeth a Montrkai :
2fif>, Hue Saint-Jacques et aux Stations.

$28.00
$30.00
$35.00

CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
1891 — ARRANGEMENTS D’ÊTK — 1391

A rarHr du 18 MARS 1*11. les tp.-Uns 
express de r^aaers quotidien* rirraloront 
chaque jour (lesdimanche* exceptes* comme
pu it:
Depart de Montréal, k la gare Fonaven­

ture. par !» chemin de fer du Grand

...........................
iLis
89.11 

-JL JJ
iL«
LF»

Depart de Levis....... .....................
Arri ant à la Rivière do Ix)up

do Trois Putoles
dO Rimouski...................

peut Metis.................do
do ('RTUDbclron..............
do lial'O'iNie ................
t d liatbariu....................
do asile................
do Moncton. .............
do FMnt-.lean
do I.ü'ifax.......................

S. E

-j 16 jn

. LEFEBVRE.
Gérant,

81 rue St-Jacques.
Montréal.

DEPARTEMENT DE TOILE
Pour laeage du ménage et chambres d enfant»; aeaerümerr complet de couchés

en toile et en coton.

Bâtisse Waèffél. à Montréal. 188—in v

Coton k coBchee » pe. do larger. J5e 
Do ar> do
IK' M do *lc

Toile A couche». -‘0 do

Toile à rotiche*. 85 p». de lorgeur. Oc 
Do 88 do
D> 58 do tée
Do 24 do 25c

Relie Toile irlandaise pour devant* de chonûsoe. gnran'ie pur» t#Ue. 
jusqu'aux quai liée le* pin* fiué».

S. CARSLEY
RUE NOTRE-DAME

BAINS! BAINS!
Eau Chanda ! Eau Froide !

f4ons. fi, Coupai
RARBIim. PARFUMERIE 

TABACOm.vTK

1455 «UtlWTIIM m
84F Une Vieite est respect aeusement *o»i

citée.____ _ 17F-I v-jeo_

"ir ASTHME
TTSâSSfSCâV
A otXowu Ion plu» bmonoo 

pom. - DépOt 
mpturmsekê.

_Suocè* tou I inr* 
croi.v*ant de notre 
pivprtrat.OD pour fai­
re tomber le* poi s 
follet* dan* la figure 
«1# lame* ; vu -on 
usage oui vemaL seu 
kment fi.ôO .a on 
teillt. v coAp;is an* 
isoüe d onguent.

,\ ou* a • ont ton- 
leur* en main i a pr*- 
termUonpourteanare 

___ . k haroe et rendre
aux cheveux leur eo»lêu- naturelle. *an« s»> 
l»r U lét*-. ot uue autre Pourh» ir? y y* rTI*1 
d* dent. Nous a^on* de pltl* la purg-Uma de 
poumon* q»: cka*ee I* bile et d-^e au -ving 
une grande pureté. ca»«.*e toute «Krtce «le 
vers radiestemont» El»e eet infailljble H 
■rut être pris* en u»ute eat-on.
Shears fdi pamls-'-ht e^. fM«T r,<* _ 
médis da*'« une entre rvdon-'é. Mhte Vv# 
K Dsmau aïs» et Lachoix. fils, l» rue Mh 
«uoane. Coin d» la rue 3>e-Eltiabe<b. Aéfa»

f AbntLtS PENNY ROv A L
Le rerred* recommande put 
un naédccin qui a .'ï1 année* 
c*. -xpé-irnee dar* lo traite­
ment aé* tnAisKiies «1*» fera 
mes. Ce mnede cert turn- 
snçîlomont S plu* de W.Oi» 
fr.ume*, jeune* mariée* ou 
autre*. Garanti certain, j 

; touiou'* elBraoe, ne prrne* 
aw Vi ^uhetîtutà ce« Psstihe* 

Tou* le* tronrerer chez ▼<*** gharmym*

Cia bot'e. Krapa.rildée ru parfait prtlre par i 
Earehs Chemical Cs . Dr.ro L 

g_ t. McCste. r* Notre-*Jau>a. Aïootreai.

A L’ESSAI rOUfi 40 JOURS
Bandage Herniaire A spiral a.

Ce «rflet ferme nne haraié atw- 
m lùer que N vous vpuseerviax <1# 
roe deux mai u*. la hemic e<» 
ma n eune contln”t:urment enjvv
frtcr.on. e jour * la nu:r.et*e 

juerit nomme uoejatn-w, ^n-eo^If « T a^su-

E'I *.. lm
.1X5*

Le* wagon* dortoir*. bufTet* et ton» l*e 
antre* vantons du train-exprean rapide q» I 
part de Montréal chaque Jour (ditnancb* cx- 
cepto à hen-e* re ren ient dire tem*'t| 
'U*quà Halifax *aii* transfert, eu v.ngt iai» 
Iieure* et cinqnauSe-< .;iq minute*.

Le* train* pour Halifax et taint-Jran «a 
rendent à leur destination le* d man' ro*.

I.e* w a gone du chemin de fer intéreoloaial 
entre Montréal et Halifax *ml écUtrc» p^e 

. ] électricité et «bsuffJ* par la vapeur de ta 
! Iceomotive,
i Tout le# train* circulant d'âne** lu temp» 

moyen de VLtat. „**_«**_
' Pour le» billet* de ro««A*'' ^ toute* ie* i»- 

Ibnustion* en rapport arec le nrtx déè pa*
, «gr-. le taux du fret et te» arrangemen“• dos 
, trails, etc., s adrceeor s

G. W. ROBIX=ON,
Agent du fret et de* pas«ager* d* 1 E*t. 1»* 
rueSr-Jarque». Montréal.

D. POTTING Fît.
Surin rendant sa b«C 

Pureau du chemin de fer. >
Moocté». N. R. 14 m»r* IfN. » -la

ElijirResineax Pectoral
Vouler-vou» n* 

plus louaeer ? Pa! 'eu 
uxaue de 1 Kit*te 
Roatnen* Poeca- 
mL le grand re­
nié 1* J qlou r contre 
U TOUX, le RHT- 
M E et antreeafTtc- 

>ns de la Gorg * et 
•• Poumcma.
l*e nvunbrengeer- 

tlfhat* éraanact de 
citoyen* émineuts, 
de menbree du 
Clergé, de commu­
nauté* rellg'eu*.##, 
de meSeelMi S lo­
ti figue* attestent 
l>flîcacit4 merv^ l- 
leuee Se cette pré­
parât ion.

A défaut d'espace 
nous né donnoms 
que leo»rtifleat sui­
vant :

Montréal, r mars IMi.
A pré* • v«irJpri» é"nn«i**a»ee dé la compe- 
•uioo de l Ellair Re*ineax Pevmepal. je 
croie de trou devoir dele recommander 
comme nu excellent feméde contre le* alfa- 
ctlon* dee poumon* en géoérAL

-, PaeAnn. M. D.rrofftnmr de chimie

*»«?*.£ H CWWL*:t.

è rUHéuereU/ L

ettor.

tÈeÊtÊÊÊ

nnorr a favur. ce («i •-n-'tirair»-
enx Canadien* p’u-» 4^ fEafuret dee timbee* pour pampb'etA LYie*.

154

El Telle parlait—S tentes k Uiteilli

L.ROBITAILLE, Proprietaif*
. Joliettw, P. Q., Canada.
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DEUXIEME EDITION
La nosTAllA d* rendredi annoB- 

vaut de* pou ruai tea judiciairaa coa- 
tra M. de Leaeape, au tojet du ca­
nal de Panama, eat confirmé© par 
une dépêcha de ce matin. C'eut au­
jourd'hui même que ie Grand Fran* 
vais devra comparaître devant le 
wagieirat charge de l’ineirnetion

La Réforme Sortait rend compte, 
dans ta dernière livraison, de fen­
tretien fhit an banquet du Î7 avril, 
à Paria, par M. Gailiy, aur la baie 
d'Hudaon.

MM. Joies Michel, Delaire, Clau­
dio Jannet, Rameau, ont prie nuc- 
ceeeivenient la parole.

Le président, M. Jules Michel, In­
génieur en chef de la compagnie de 
chemin de fer Paria, Lyon, Médi- 
terrannée, a terminé la aéance par 
une double réflexion : Dans tous les 
territoires nouveaux du nord de 
Québec comme an sud de rAlgérie, 
le chemin de ter est aujourd’hui 
l'instrument de la colonisation, at 
d'antre part, l’énergie du travail 
et la modération des besoins sont 
les conditions morales du succès.

LETTRE: DE CHICAGO

Kotrs fête nationale
La société saint-Jean-Bsptiste, 

dost la fondation date de vingt- 
cinq ans 4 Chicago, se propose da 
célébrer dignement cet heureux an­
niversaire. Cette association qui 
est certainement la plus ancienne 
société nationale en cette ville 
comprend an nombre de se* mem­
bres les plus vieux et les plus res­
pectables canadiens-franyais. Il 
y aura ce jour-là messe solennelle 
célébrée & 1 église canadienne
.Notre-Dame, avec sermon do cir­
constance par un prédicateur du 
Canada spécialement invité pour 
la circonstance. Le soir un grand 
concert aura lieu à la salie Apollo 
et le programme qui sera exécuté 
par nos artistes canadiens noos 
promet des surprises. Des discours 
patriotiques seront prononcés par 
des compatriotes dont l'éloquence 
est reconnue et cette agréable soi­
rée se terminera par un grand ban­
quet. M, Michel Cjrr, le dévoué 
président de l’association déploie 
un zèle et une activité admirable et 
nulle doute que ses efforts et ceux 
des officiers de la société sont un sûr 
sratand d’une des plus belles fêtes 
nationales dont nous ayons encore 
été témoins à Chicago.

HONNEUR A UNE COMPATRIOTE
Tl me fait plaisir de vous appren­

dre le succès que vient de rempor­
ter une de nos compatriotes en 
cette ville.

Ventjredi dernier avait lieu le 
concours annuel des élèves du con­
servatoire mnsical de Chicago. 
Douze concurrents figuraient sur la 
liste du chant, et il est très heu­
reux de constater que le premier 
prix fut remporté par une cana- 
dieune-française, madame Alice 
Deniers Hennis, tille de notre estimé 
compatriote M. Phydine Demers, 
de la chambre de commerce.

Les artistes choisis comme juges 
étaient Mme Elena Verasi, Kreede- 
rick Root et George F. Holmes. L’e 
premier prix consiste en une riche 
médaille en diamants de Ferd. W. 
Peck, qui sera décernée le 23 juin 
à un grand concert qui aura lien 
an t’entrai Music Hall. Plusieurs 
de nos compatriotes se proposent 
aller ce soir là entendre madame 
Rennis. L’est la première fois que 
pareille dlfltinhtioti est accordée Ü 
une ('anadienne-française et ce 
n’est que par son talent et par son 
énergie qu:elle est parvenue à cet 
Insigne honneur.

L’an dernier, madame Bennls, 
alors mademoiselle Alice Demers, 
remporta le second prix qui consis­
tait en une magnifique médaille 
d'or et elle avait promis de sortir 
victorieuse du concours cette an­
née ; elle sut tenir parole, grâce à 
un travail opiniâtre et à une cons­
tante énergie, nous sommes heu­
reux de la constater. Madame 
Bennis a déjà reçu plusieurs pro­
positions avantageuses pour la 
scène et par des églises de cette 
ville, mafs elle se propose d’aller se 
perfectionner en Europe sous l’é­
cole des grands maîtres. Nous la 
félicitons chaleureusement et nous 
l'engageons de continuer à déve­
lopper ce beau talent dont l’a 
douée la nature et nous lui prédi­
sons de nombreux succès pour l’a­
venir.
LA PREMIÈRE PIERRE D'UNE ÈOLtfifc 

CANADIENNE
Nous avons été témoins, diman­

che dernier, d’une cérémonie des 
plus itnposafftrs, à Brighton Park, 
où fleurit une nombreuse paroisse 
de Canadiens-Français, sous l’ha­
bile directiou de leur zélé pasteur, 
le Rév. P. J. Lesage. O’était à 
l'occasion de la pose de la première 
pierre de la nouvelle église cana­
dienne que Brighton Park était en 
liesse dimanche. La nature avait 
favorisé cétte fête religieuse, car la 
température était superbe et la 
joie et le bonheur rayonnaient sur 
toutes les figures.

Une longue procession composée 
de toutes Tes Sociétés de la parois­
se. d'une délégation de celles de Chi­
cago, de deux corps de musique, 
ont précédé l’arcbevèque Feehan 
au lieu de la cérémonie aver ban- 
niêree, oriflammes et insignes. Le 
spectacle était d«s plus Imposants, 
et c’était à se cfoife les heureux 
spectateurs d’une procession de la 
Fête-Dieu au Canada. Sa Grandeur 
Mgr Feehan était assisté do Grand 
Vicaire Dowlfng, de quelques prê­
tres de l’archevêché et des RR. PP. 
A. L. Bergeron, de Téglise Notre- 
Dame, Bélanger, de Irving Park, 
Jos. Lesage, curé de Brighton Park 
et Bouraesa, de Pullman. Après la 
bénédiction angulaire, nn sermon 
de circonstance fut prononcé par 
le R. P. Laberge. professeur <i 
losophie au collège canadien de 
Bourbonnais ; puis l'archevêque 
adreisa Quelques paroles bien sen­
ties èt bénit les nombreux assis­
tante.

La cérémonie terminée, chacun 
vint déposer son obole pour aider à 
la construction de l’église, et il y 
eut concours de popularité entre 
les deux contracte ors de la bâtisse. 
MM. J. B. Parent et P. Bouffard. 
M. Parent fat l’heureux élu et on 
lai présenta un marteau en argent 
en souvenir de la fête, de même 
qu'à M. bouffard une truelle aussi 
en argent.

Ce fut en somme une de ces fêtes 
dont les citoyens de Brighton Park 
conserveront longtemps le souve­
nir.

Grâce à l’énergie et au rèle du
Rév Père Lesage, la florissante pa­
roisse de Brighton pourra se flatter 
de posséder bientôt une des plus
bsllss églises dss Etats-Unis.

Brighton «et un joli canton, situé 
à trois ou quatre nulies «lu centre 
de la > ills, où «ai établie la jolie co­
lonie de quatre à cinq mille Cana­
diens français bien à !’a»«e.

Loi’fto*
Chicago, % jnm hum

AU PENITENCIER

La visits àm% graaOs tares
Samedi, les grands jurA», aecom-

5ué# du d*Duté-»hlm Franc hère, 
e M. Vallée, directeur de la prison 

de Mont réel, du docteur G. Ville- 
neuve et de représentants de la

Srt-sss, sont allé» à Sa ml-Vincent 
e Pan! visiter le pénitencier Des 

Voiture* atteudaimit à la ports du 
nalais de justice les jurés et leurs 
invités qui partirent vers dix heu­
re» et se dirigèrent vers l'héiel Pé- 
loquin, au Sault-au-Récollet, où un 
excellent dîner Isurfqfc servi. De 
là, le pénitencier f.u bientôt atteint 
st les visiteurs furent reçus très 
courtoisement nar le prtflst M. Oui­
met et son assistant M. McCarthy, 
oui les conduisirent dans tous lés 
départenienu de l'aiatisution.

La première salle visitée fut la 
cuisine et ensuite la rotoncs ou 
viennent aboutir tous les corps de 
bâtiment. Le» cellules furent exa­
minées et trouvées ainsi que tontes 
les autres partie» de la prison dans 
un état de propreté irréprochable* 
La bâtisse principale À la forme 
d'une croix au centre de laquelle se 
trouve une vaste rotonde fort bien 
aétée et éclairée.

Les cellules sont disposées en t rois 
rangées de cbauus coté et au cen­
tre de chaque bras et séparées du 
mur par le corridor, ('eue dispo­
sition des corps de bâtiment per­
met aux gardiens qui sont placés 
dans la rotonde au commencement 
de chaque rangée de voir tout ce 
qui se passe dans les corridors. ('• 
n’est pas la même chose à la prison 
commune à Montréal où les pri­
sonniers peuvent pour ainsi dire 
jouer ù la cachette dans les corri­
dors au détriment de la discipline.

M. Vallée dit que tous les ans en­
viron tf,009 prisonniers y sont ame­
nés, la plupart pour des sentence» 
courtes ; mais par suite de l’absen­
ce de toute amélioration moderne 
et d'améuagemeut spéciaux pour 
ce genre d’institution, une bonne 
direction est fort difficile sinon im­
possible. La prison a été construite 
en IS37, d’après l'ancien système.

Le donjon où se trouvent les ca­
chots ayant été visité, les salles de 
travail tarent ensuite examinées.

Donald Morrison travaille dans 
la salle des vêtement» de rechange ; 
il paraissait très tranquille et en 
bonne sant-é. Tout dans cette ins­
titution est fait par les forçats Le 
pénitencier va être agrandi consi­
dérablement Un construit en ce mo­
ment un nouveau mnr d’enceinte de 
27 pieds de haut, tout en pierre de 
taille. Les jnrés ont été enchantés 
de la manière dont la prisdn est te­
nue et administrée et de l’accueil 
qui leur a été fait par tout le per­
sonnel.

SPORT ET AMUSEMENTS
La cross»

Ias jen de crosse est. recommencé 
sur toute la ligue entre les clubs de 
sportsmen.

Toronto vs Montréal Bept prises 
ont été faites. Voici le résultat :

Mar AfjJfcVjrr* /*«***

AVIS de FAILLITE
i Dan» 1 aJfa.iv a#

ABSALON T MOU • N
I Ooatinor,-*:.: OO llcponagay f* s#, fai ML 

la» «anatiga*» paf •«'** P11**1

P» M» • «u\ « l<-> à* M•-**••*•
r»r0«. No M m J., ««wca aiT

■•T» 1. !• UrUi# j0»v *!« iou» i«ar«ui * oa** 
heure* <Jo r»r»at-mlÀl, l»e*lf HioHàtPr du

1 S'i» Hi! faslti comme -«U 
, atari «fartai é# marrham*!

•tisasoa ruon-müt âm b* * t*
Amr ihlciuvat d h«aL l£ t>

1 IL»u.oul .............. ....................... PIS IS

f«s 11
Dette* do livre* nar t'«te »rr- SI

• ."*! *
Le 'ait ter» «coda pour «ânert» » ...|* aat 

dmp t* le- prix wort#» dun* <. I »
.U*. «W- drUar 4« 1 » re* et lia* «ni ire «o**i 
• no» UurtMii'-

I.« maga-i* ~*ra aairrt I» f* ‘u i iK*ur in» 
arvilaa (Ta -»brL Pour a al rc» iBflsemattong 
i> a r« -or a

KtloDklU ft RENAUD
('arase*»*

l> rue iN Ja< cira
MARCfiTTK FRERE- 

| hncanteur» Ht IL 13

Par JAMES HTKEf.

IMt A Xt X> X
15 JUIN. A 2 30

«EUBlfS NEUFS et de SECONDE NAIN
----COnrKKXAKt

AmoubieiMpes de chomlire s eaarhor de 
on ot de -«Ile à mangci « uhaim a. fauteuils, 

baflâts, LaIuc* S ex ta. i «Ion. au •!«*« On rotin 
1 et *•« bamlMMi. . rhfraux eu
| •lente) le. poriieren. rtc.

FANS RÉSERVE

Vente Mardi. 16 Juin à 2 30 hrs

JAMES STEEL
KVOANTEUR-

: r. F.-Noa* * enotie do racorolr un# con-i 
i {rtin’lnn Ininne-«M'pcnrfue». de aerrlce* à 
' diner, s the et île chamhte.

REHTICRR pour tette tente 
186-1

QUELCONFORT!

Par N HICKS H dit

Frise. Club. Temps.
Première . . Montreal........ . 5 min.
Second ....... .. 13 n
TMisiême.. Toronto......... . 6 11

Kl uatrième .Montréal........ .. 7 ««
Cinauiême. ..Toronto......... . 25 ii
Sixième Montréal...... .. 11 1»
Septième.. ..Toronto........ . «* it

Ottawa» vs Capitals*--A Ottawa.
1 Ottawfté .Thomas....... U min.
2 Capitals . Green.......... 11 u
3 Ot ta was Thomas 4 n
4 l apitals .Quinn........... 13 11

5 Ottawa* .. .S. Carson. . 2 «
6 Ottawas . .S. Carson... 15 it
6 Ottawas ...Crown.......... 2 t.

Pas de Salete ! Pas de tapage î Pas de mal 
de reins !

Ije* fcmmeii ( otinaiMent une bonne cho^e et 
l'auron» h font prie, et pourtpiol !ea 

huromcit n'cmploiraient il» 
p.iH egnlement le

WolfT s ACME Blacking
N’kxioa PAS DK anossa.

I>r pin ride ? I' PIK -HON qui 
peindra le* meublea vieux et non ve iux Vernit 
Peindra je verre et la p*»reelalne 
Peinara leu «rtielen de ferblaue 
Pe.adni ro* vieux panier»
Peindra la voiture de bébé.

1^) I
J /jrustor.xn\
Vendu partout.
A. L ANDKKSON ft CIK. agei.H (reu« 

râhx oour le Uanada. 1& rue Ring üue*t. 
Toronto, tmt.

NE MANQUEZ PAS
de vieiter le tnagaein de

tu
meia#
lamps

Les Crescents ont battu les 
Orients en trois prises.

Une rude partie a été jouée entre 
les Montreal juniors et les Saint- 
Gabriel au Driving Park. Résultat:
Montréal.......... Barlow..............1 h. 6m
St. Gabriel....... .Walsh.........................42 m
Bt. Gabriel....... Brophy....................... 3 m
Montreal.......... O’Brien......................  7 m
St. (iabriel.......Brophy.......................33 m

Les Benvers ont battu les Maple 
en trois prises au champ de l’Expo-

CARSLEY FRÈRES

CE MC Mit :

Environ «o (HLRTfi donhls- «n «Mr h 
écouler à tV<0. Prix primitif, $10.

MANTtAUX EN SOIE
Tou^ vendus au prix coûtant durant notre 

vente du mois fit Juin.
CARSLEY ERERES

sition. 
Ues 2e Maples ont battu les Emer- 

sets par 3 contre 2 sur le même ter­
rain.

Les Thistles ont battu les 2e Vic­
toria par 3 contre 2.

Coursas de chevaux
Aujourd’hui et demain se conti­

nuent à Belœil les grandes courses 
du circuit. -Bonfse fl,000.

Il y a aussi des courses I flaint- 
Hugues.—Bourse f600.

—Fumez le cigare ** Minerva ” à 
5 cents. li.1--jno

ClhCL LÀlKBS EN CAOUTUHOUr stock 
do fabricant* * vendre a une bagatelle, 

moindre que le prix original de* fa Privant».
CARS.EV ERERES

INDIENNE? A MOITIÉ PRIX—Orandas­
sortiment de choix, « hc/

CARSLEY ERERES

CHAQUE ARTICLE lîfff fSdniten prix du- 
i rant fiotr*» vent» A bon mar- he.

N oubliez pas l'adresse :

CA RS LL Y i'KKRKs
1575 rue Ste-Citherine-Bst

lift- i

mg* dn f.tmSUt
Le Hegulatonr de ta Ran*ô de la

—TSnV femm'' oui fhi* O 
rSmedc Le Régulât 
Eeum me' du Dr l»rtvi£re. Manviüe. R.L. 
sent an bien être intérieur, une espeoe de 
vigueur qui per-oart tout io *^orpe et donne 
mie v.e nous elle. Le feiqéjft est uré»
ployedurant les

—Fumez le cigare 
6 cents.

*0-----qk
• Minerva ” à 

133—jno

Déclaration do guorre A U Rhoto- 
traptile

1607 Rue Sainte-Catherine, 4 bons 
aine pour 15 cts., 12 bons cabinet
ii-

Un portrait au crayon grandeur 
naturelle avec un cadre doré de 6 
pouces d’êpais^éur éf 24 dé làfge 
par 32 de long, aussi une douzaine 
de Cabinet des mieux finis pour 
pi valant $12.

Un portrait ntl crayon arec un 
cadre doré de 14 par 17 et une dou­
zaine de bons cabinet pour |2.50 va­
lant $5.00.
Cabinet émaillé par douzaine $2.30. 
Toutes sortes de portraits d’a­

près Zinc ou photographie copiés 
ou agrandis de toutes manières à 
très bas prix

Satisfaction garantie ou votre 
argent vous sera remis.

^'oubliez pas l'adresse,
Art. St-Georor, 

1*5-7 1507 rue Bt»-Catherine.

Les

Acheteurs de Tapis 

de la
Semaine prochaine 

Trouveront des 

Avantages Spéciaux 

chez

Thomas Ligget

1884
Rue Notre-Dame

Bâtisse Glenora
—Fotnez ie cigare “ Minerva * à 

6 cents. 133—jno

AVI-* T>E FAII^IA'MB

A

Dan» lafLuro éo LUCIEN J ARDEN A IB 
marchand do ch»o«ur« do kfoatrsol 

ly* «nO-ftriffftn* m S fait un Abonde» tblon- 
talrt de «es bien* saur le MatAco do §eo rte- 
aarlen.

Les reclamation# doivent Hrs produite* à 
mon bureau dAti» 1-* l.î}oor» dovettsdaia 
afin d >trv cadoqa^e* Sur lo bord-r sou d« di- 
vtdondo*.

f HS. DCBMABTÉAt*.
f'OTriptabio.

No IJH no Notre Damo. 
Maôtréai. lijals i»i. 184-1

DANIEL MrC LA N A fill AN 
Toa oo re<d*mattofM'o«tre la oaer»»*»on do 

feu Imnisl llrf «maatuto ot do la comme 
aanté do bton* oui a ew»*t* ontro lai et Damo 
Lonioo M rbe 1 ooa fpon-o devront etfo 
âlea» ooa* «e/«L éhmsnt oaoomnrvtf a** a 
Ihoo Oauthior. rmnptoblo. 145 ruo Si joo.

,AC4 ïeiiw trts Atlwjiiiti de 
| MMoiôqiN Rideani 

P® Sea
* \de» «ouxadga* - .mi le pêaifft 
o un rntoi «lo Rtùvoax vu T*
Mx (oagu.liquoo •( a*trvMl» • »
d on b r.'» aMU eoala» l*arftle«na#

I Joli

Hatutoaaai 'i*i Wo a aa» *«iLo N** I»:’! o» 
lka* i uo \k>t rv Da .to • » » «Mité •' en» au
MFR itKDt.iriu : Mini, t* J11N 

— 41
.* ri*! tnx m Jeniobv. o»Hirre|»l«'ii» biamo 
et un I. *.|1 d« lotir d«* I «I*-# cl é#
m aa»’Od« IViio».. do pmnmr» qualito. 

No rngaaroa» k» dame- à 'onir %ko»UN
n— uiir».!.- o- o'*u' 1* »* . ''aorra
(«•or • *u- u\ i >ir do lo» n on.ra» m 
*••*» >-aMt Oiotii lo •ioeulO • nnovrout» «Iré 
n.lo»ii\ d.»rt. n. p«*u«*nt <Hr» olnotiuo tlaao 
aaouu »u r»- I t'»U—airu! d» la ' TI \

vont* à 1»* ht-uraa
M BtCKt A CIK.

gnoéateufa.

r n'i’sa

(ollwlion Tirs Choisie
de rraiarquahlM

GRAVURES
4 lea*i forte e‘ ftotm* fdaeée* dao* dos 
«a lie» ou gaol» of folt*« ta <'*•** «iti»te<vN 
lébra».

Le» •***« • .gu*** vendront à lour* '«all •• Noo 
IP;’! ot iz^rao s\»tro Doiue.

Mardi après-midi, 16 Ju n
Environ MS au JH» comprenant p^'a*»»*, 

tour ne. sut tuaav >\r » lol.glos e» arvlil 
iO< luro pai le# g .i' •i» bun « onoua •t<uit 
le» nu i1 u ' ont < ' \v. h r. •• • ' Ni
*• ' b i t « 11 i r « n. c V' - Mi* iota 
John M Mi )*)u- g li \\ , |tnhil<*- t' M. 
(are) .I» v tau er |lR*U MilUb Her ma a 
Kabnr. H. M noeernt. rg. I I». fonnoll. 
t*. W. Itltrker <‘t autre».

Cotte l'Olin* t ion *»♦ nx.r-**i rouirai Im-IIo ot 
<U vrait rominntider latirntton des imateura 
«i* beaux art*'.

Von»* «an* rétert o à î.sn lira p.m.
m iiiuks x t ir.

l&V t Kn*'anteurs.

c r Servir nr Rieurs hfi 
* •' nienug* de tniital*l«'

«O/ >' xTN aïomihu-no-iàia «i* •aile h mai*
’ f \ \g* i. de • hambre» 4 «•oto hei. da
I ‘ pCv V . .bi u1 liOqiin el de Vf<«ilbule.

• i-i] I w «i. • luiMibln» i».'urrr»a o«*» 
vOMvy ilUa \** •"H et is.’i rue N*»tm 
Niüe' Dhiih \endmdi apr* >* tnuil. lî*

juin. * «tuipren.tut l abinit»* d» fantHi»!* p*»ur 
Htll*- «le ro* cptutn, purL- noaaïqun. ne* t» aira** 
do d.*mc*«. pupitre-, tablet tu» «le livre». Dn 
\0uportrt. t.ibb-' «le f iniaUie. bri*'a brl**, ta* 
bl« tte», labloa ^our «-«Tire eu rlioti*. noyer, 
«MM.i u «-t c« riai« r. iimcubU'iin tit* de « Iiaui-
brena • ooeb* r de t ira ni Itapm». hiiftat« la 
bl*’- *e Halle» a luongiT. * u.iutoa de Halle à 
inangnr « «turértra nn rtiir, rhiffhnnlcré. gar- 
d«-r.»bn*. buretiax â «'otnbiuulèoti • O'ir hotn 
mes, paterc* et ohait'-» *li p t« mro ameublr- 

] uieuts Ue nolle do r^eeptiun Wilton rug, «'hai- 
j «OH dirt. rcntH raodiln». divau».umruU)ciiichta 

de nnlun «’ouver * en amn broehée. tnpovtiv • t 
pelucha, burcctiaen. fouteuiU, < .«tmpOi. lofa», 
etc., etc.

Tou* des fleiMlnx netifa nt eln rnut*.
( «iriuno ce aéra probabicinenl noire «lor- 

nitre Vente de meuble* d'iel n«i mola d*- >n i>- 
tombro nnti* âroti» dé< IU4 demnler toute la 
couaignatidn Han* au*une renerva

VENTE A 2.30 HRS P.M.

1M5 û
M. HK'RB ft f IE.

Kn ■antotii

. v--

LOTION PERSIENNE
Pour blane.hir In teint, loi rendre ou ron*nr- 

ver a couleur do ro»e. faiiv dinparaitre 
Je* rouHnnurs, le manque <-t auLreii tatlioa 
de la peau.

La LOTION rKftSTRNNRe\*t une prépa­
ration nérieuMO. unique «*i*non genre. C'est 'tu 
vf ri tab le remlLE pour ia peau. Ce nrent pas 
une poudre blanche, délayée dan* do I eau ou 
de lepuence. I-a LdlOli PnpHienna, au c«»n- 
traire, «•*! uno tirépdrat i»n m^dioalo. trana 
parente et limpide f ortune de I «au.

Iximque la jh au rat brunie par Io aololl 
t» ixition r* r^i.-nru1 lui rend |*rotnpt« iTiout 
►h fraîcheur nt *oti teint ro»**, en ajoutant une 
cuillérrc loua jes matin - 4 Ica il pour ai* laver.

L* Lotion l'cnrtenno »e vend dan» louttj» 
leu bonn**# pluinnacieH de la PuisHaticc, en 
bouteille* de 5U cent». Méfloz-roa» des contre­
façon».

S. LACHA N CE Proorlétalrs

VI tL AC A BR AS
De* aource* de Villa< *br»'» dan» la “ro 

rinee no Madrid. F:ap.tgn<-
l.a meilleure oaa minérale naturelle fmrga 

ti\r -•onnii*-. Effets plu» pui»«anf» que toute 
autre am» un pl j h polit volume, l'a» dertou 
> ir-d cn*r • illc*- jm- <!« * onsiipaftoo :*p 
.n avoir pria. Pa»dodciir. I n laxatif quoh 
«il n mele arec «lu luit ou du bouillon. Al 
f^-(J ('iiOMiHoo, U 14 rue Si Jean, agent 
po'jr le (.'anadu. Ift—13 I

----------------------------------------------- ------------
Lo v éritahle

OlûlICnT CSNEÎ-5IMRD
• mmédo aouvoroin «-«r u * -* *-*. a.

U- — 'flâltS, fAXARIt, fURSRCUltt, ASTNtAI,
t -«•«/-#* « I'jhU eii4c9

Ça t'U 1»» -«'•HI'UI» •» a«i4 -•*»• ! <* If»' ' pi-a'l#
E ur ’• ‘’r T»mc«r» r.xcroiMancoa

da rh)lr. A hr.-* *i Cangrea**
Eng’r »»r rfcï iiif rtaliai la iifutiri et-lmam
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'UADESDTSTOHC
OYtBCPtIEt. CASTèALCU

Une com mission iiofnrnée par 
VAcetdémi* Médecine de Parié, 
pour étudier les circts du Charbon 
do Belloc, s constaté qur les 
Maux d'estomac, Dyspepsies, Gas­
tralgies. I>i?esiionp difficiles on 
douloureux*. Crampes, Aigreurs, 
Benvois, etc., cessuerit après oriel* 
ques jours d'usage de ce médica­
ment, «oit en Poudre, «oit en 
Pastilles. D’ordinaire, le bien-être 
se fait sentir dés les premières 
doses , l’ippétit revient et It cons­
tipation si habituelle dans cei 
feklodies disparrift ï^»s propriétés 

j an i®a*)! iques du^iartiori de Brdloc 
en font un des moyens les plus 
sûrs et les plus inoffensiis a 
opposer aux maladie* infectieuses, 
telles que la Dysenterie.la Diarrhée, 
la Cholérine, ia fièvre typhoïde. 
Le Charbon de Belloc est employé 
soit pour prévenir, toit pou? 
guérir ces maladies.

Chague flacon de Pondre et cha- 
i que oolte de Pastilles doivent 
* poriftr la sigriatureet îe cachet du 
1 Dr Belloc

qu^«. oa 4 A. < ba«r»t. ». P.. 144 rao Jor.
qaea mi ~lootr4a«, U juin IHL

macies — Prix : 
Pastilles, 1 fr. 50.

Poudre
s phar-
, * fr.;

C H é M H. PHASER
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aua quftta du gouvaeat- 
mant à Lachina
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La Latarie da la Province de 
O, abac, deux tînmes par mois 
Prochain tirage 17 Juin.
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M animai.
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l..tfor< « ru>- Motdmoi larbin* 
t an.llllon- « •iiipiant

JUIIN M V lit Eff, 
l*T 11 I n. auteur

La Lotarie da la Pravinca de 
Qu‘bec d« JH tirages par mots. 
Prochain tirage 17 Juin.
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BRANDY
J.DPNIS. HFNRY MODlIÉJCi*

\ ai*i.i4:i: a < ht
MONTBEAL

S*1 nia ag. iii» pour I» Dahada.

I « préparâthmi d«* «e genre 
approuvée |».4i l’Acatleiiiie de Mé­
decin* «le Pails, cm I* résumé, la 
Condensation «le fini ' les principal 
ftetii» du Quinquina. • (Jiteiquet 
mrummen de Quunum produisent la 
ftiémr effet -fur plumeur» kilot de

ranquiaa. * iPomoiiKT. l’rufusseur 
l’Kcolc ii- I li.irm.icie de P.iris ) 
a Pal rhrreîê pandnnl lonytêmpu 

mn lotv jue p n> dht,jUl’ai renco >.tré 
d«m» entre O nniunt que je couudtrê 
domine te 1 >hnivntene ;»<>* ererHendd 
des canif if ut 1 onn affaiblie* •

Dr CAtlAnET.
« Le "V Inde C? t » i m i n ra

l^céX'X'rxcvxxm '••f le plue 
utile complément de la Quinine i/ane 
le traitement des fièvres Se» effete 
tout particuliérement rrmtrquable» 
dan» le» /terre» d'orrr.» ancienne» et 
dan» ta cachexie paludéenne. >

Profr Boucha n Bat.
D ns la plui'ârt «1rs t’harmnrlca. - 

ffabr L Prero 19. rut* J.icob. Earls.
Kn vante à Montréal rb»r Esbr» rt Cirai «I 

I.yiiian Son» ot Cio, »f «lamln plii|mrt dr» 
Ixino» pliarmarb*».

R. J. TOOKE
MUETS et MANCHETTES

1547 et 1549

HUE STE-CATHEHINE

LIN tu

CORlZA-NBVRÂLGIES-HIGRiUiE
tuénton Inmlftitte pjr /*

NASALINE (LAIZE
20 nna do auccèa. 

t>«t -« * LAVlOLtTTCaaELSOIl

TWEEDS! TWEEDS!
SOLDE DU COMMERCE DE PRINTEMPS

Noub venons d’opérer sur ce qui nous reste de Tweeds des Réductions
importantes et nous les vendrons

1SANS RESERVE DTCI A LA FIN DU MOIS!
( V* <lpji;u tPiiir»tit, rohipiPiid I uhnoi l iniPiif |r jilns variu <1(;

TWKFDS ANGLAIS LT L< OSSAIS,
SK K (J LS LHANCAISLS,

TW LL DS DL FAHIGGIL HL LGL.
LIOLI LS XOUVLLLLS ASSOin iLS.

Nous no c raignons pas ci avanuor fjii pn auhotant nos TVopiJh, tout acheteur tfeouo- 
îiîîsnra au moins Hâ pour cent sur les prix onlmaires.

A Forcasion de la sortie des classes iioiih offrons à un l>on uiarclié inouï une graiulü 
quantité de Twoeds aclietés en «Jolis, à moitié prix, (es tweeds sont très convcnablffs pour 
habillBinentê ilenfants.

XTTür S3E1XTX.

■ • 

■ •

a e

a iv
O
y

4 J

s » 

a è

H M
’t.:-!» a

u
8 y

fp- ffA
j- H - H■ y u y_-j* y y

ÏÏ^m

i: ^ A

8 I

Coin des rues Ste-Catherine et St-André, Montréal

Fr. ren’.- a MontraaJ,cher Fabv» « Ofavcl
Tx^aj ^dca Ci» ev«iar.* ia »i0pan da»

1*0—4



LA PRESSE. LUNDI 15 JUIN I8v#x

EXTRA
Tenp«rmtor«

CProbabniUt pour Im pructiainw M h#or»»
Toronto, lû, 11 hrt a. m. — V#Bt« 

modérét à frais, temus beau et très 
chaud. Qoelouea oragea accoatpa- 
gué* de touuerre.

LA SITUATION S'AGGRAVE

Lee renaelffnemenu fourni* ce 
matin par lee Journaux de toute* 
les nuances, jointe à noe renseigne­
ment* privée, nous confirment dans 
la certitude que 8ir John Thomp­
son a été mandé, le premier, pour 
former le gouvernement.

Le Ministre de la justice en outre 
d’un sens parlementaire accompli, 
d’un dévouement à son parti le plus 
entier et le plus éclairé, possède une 
délicatesse de tact qui s’est 
émue à l’idée que son choix 
ne rencontrerait pas l'assenti­
ment des principaux éléments d’On­
tario. Il se serait donc effacé 
généreusement pour favoriser la 
combination Abbott.

Nous n’avonsjamais demandé que 
flir John Thompson fût le succes­
seur de Bir John A. Macdonald per­
ce qu’il est catholique. l.e gouver­
neur lui-même, en l’appelant, n’a 
pas dû s’interroger sur la religion 
du futur premier ministre. Il n’a 
dû agir comme il l’a fait, que mu 
par le sentiment de sg responsabi­
lité et la conviction profonde que 
son choix rencontrait le plus com­
plètement les vœux du pays et les 
besoins de la politique tout der­
nièrement approuvée par le peuple 
aux dernières élections. Tel a dû 
être son mobile, la raison consti­
tutionnelle de sa conduite.

Mais dès que cette conduite dic­
tée par l’esprit des institutions bri­
tanniques, par la prudence et la 
sagesse, est entravée par les pré­
jugés religieux, nous avons raison 
de dire que cet état de choses est 
simplement déplorable sinon tout A 
fait intolérable.

Les catholiques n’ont pas à subir 
d’exclusivisme A cause de leurs 
croyances. Sir John Thompson 
est l’homme le plus remarquable 
de notre politique fédérale, il a le 
droit d’être jugé comme homme 
politique non comme adepte d’une 
religion ou d’une autre, surtout 
quand il s’impose au parti domi­
nant, par IA même au pays toot en­
tier.

Le choix de l’honorable M. Ab­
bott, A cause de cette frasque ul­
tra-protestante, et A cause do ce­
la uniquement, ne sera pas accueil­
li avec la faveur qu’il eût mé­
rité.

Sans compter que l’instabilité en 
politique est A peu près ce qu’il 
y a de plus A craindre pour les 
grands intérêts publics. Or, M. 
Abbott ne cache pas ses inten­
tions d’occuper temporairement 
le poste de premier ministre. Est-il 
juste de vouloir,quand noua avons, 
dans le sein du parti, des hommes 
capables de nous donner un gou­
vernement stable et fortement con- 
eolidé, est-il juste d’exiger que l’on 
ee soumette A l’incertain, et aux 
aléa t Est-il juste de soumettre A 
cet Incertain les intérêts les plus 
graves de notre commerce et do 
notre industrie?

Nous souhaitons être incomplète­
ment renseigné, au sujet des rai­
sons qui ont motivé l’abstention 
de Sir John Thompson, mais 
c’est notre devoir de mettre 
l’opinion publique en garde contre 
tout ce que nous croirons être 
l’œuvre des préjugés religieux ou 
de calculs trop préoccupés de la 
quiétude du moment pour tenir 
compte des exigences et des dan­
gers de l’avenir.

Personnel
—M. l’abbé Pierre Fédard, curé 

le Mt Constant est en cette ville.

Les funérailles do M. Maaauo
Les funérailles de M. L. H. Mas­

sue auront lieu mercredi matin, A 
Varennes. l o vapear Hochelaga 
fera un voyage spécial A Varemu s, 
partant de son quai, vis-A-vis la 
place Jacques Cartier, A 7 heures 
du matin. Il sera de retour A midi.

L* comté de Terr «bonne aux 
funérailles

Le comté de Terrebonne n’a pas 
manqué d© ee faire représenter aux 
funérailles de sir John A. Macdo­
nald ; M. E. P. Germain, maire de 
Sainte-Thérèse et préfet du comté; 
M. J. H. Leclair, A. P., de Saint- 
Jérôme. et Dr J. T. Archambai It, 
maire de la ville de Terrebonne, 
assistaient aux funérailles.

A la mémoire de Bienvenu

Les rédacteurs de la Patrie et les 
membres du Club National et l.e- 
tellier ont décidé de déposer de .x 
superbes couronnes, le 21 juin pro­
chain, sur la tombe du regretté J. 
N. Bienvenu, ancien rédacteur-en- 
chef de la Patrie et ex-président du 
Club Nationel. Cette cérémonie 
aura lieu après la cérémonie du 21 
juin au cimetière.

Bon vovase
On vient de constater la dispari­

tion soudaine d' ne femme bien 
connue dn West End. où elle tenait 
une maison de pension, qui était 
considérée comme le nec plu* ultra 
du chic, dans le Quartier. File 
laisse en arrière d'elle, «les dettes 
au montant d’environ ^3,000. Avant 
d« par ir. e le a laissé un mot A son 
naître d’hdtel, disant qu’elle se 
rendait aux Etati-Unis, et ne re­
prendrait plus. Elle dèciare qu’elle 
De Douvalt plus supporter ce 
qn’elle endurait de ses créanciers.

MORT PRESQUE SUBITE

D ma* J «mm* Silo a LemauanU p*a4aat la 
irraa* meoac

Un certain émoi a été répandu 
hier A Long euil par la nouvelle de 
la mort presque subite d’une jeune 
fill*' bien < onnue dans la localité.

Mils Palmyre i^fwbvre, Agée de 
dix-neuf ans, fllie de M. Lef bvre, 
chef de police de Longueull, était 
indispoeée depuis assez longtemps 
par les suites d’une attaque de

frippe contractée l’hiver dernier.
a semaine dernière, elle était rela­

tivement bi< n et même,samedi s >irf 
eîle put veiller ioyei.se" ent avec 
sa famille jusqu’à une heure avan­
cée de la nuit.

Hier pendant la grand’messe, elle 
eut une hémorrhagie des poumons 
et en moins de cinq min ites elle 
avait rendu le dernier soupir.

M. le curé T. ssé, prévenu avant 
la fln de la messe, fU recommander 
la défunte aux prières des narois- 
siens.

(Jette mort produisit une pénible 
impression sur toute la paroisse.

NOYE A MAISONNEUVE

Us Bslgo périt en s* baignant

Samedi soir, vers 5 heures, nn 
Pelge du non» de Gustave Wamler, 
demeurant an No 125 rue Haint- 
IjOiiIn, alla se baigner avec un com­
pagnon, Joseph i oiselle, vis-A-vis 
la manufacture de sucre de Maison- 
ne ve ; comme Warnler ne savait 
pas nager il se t int A quelques pieds 
du rivage, tandis que Loiseile pre­
nait ses ébats a* sez loin. Tout A 
coup, Loiseile vit son compagnon 
disparaître «t il s’empressa d’aller 
A son secours, main il était trop 
tard.

Il avertit sans tarder le chef de 
police O’Parrell, de Maisonneuve. 
Le corps du malheareux Warnler 
fut retiré quelques minutes après 
par M. Üuilbault, le batelier bien 
connu.

Chose étrange, il y avait A peine 
4 pieds d’eau A l’endroit oû le mal­
heureux a péri. On suppose qu’il 
aura eu une attaque subite do ma­
ladie de cœur. Il se plaignait de­
puis quelques semaines de dou­
leurs dans la poitrine.

Warnler étnlt Agé de 28 ans; il 
était dans le pays depuis 5 ans et 
faisait partie do la société de bien­
faisance Belge. U était marié mais 
n’avait pas d’enfant.

L’enquête a eu lieu A la morgue 
où uu verdict de mort accidentelle 
a été rendu.

La ohalsar
Le thermomètre de La Presse 

marquait cette après-midi, A 
heures, 88 degrés A l’ombre.

Inoondult*
Les constables Hrlssette et Nae- 

glé ont arrêté, hier soir, dans le 
parc Logan, un Jeune homme et 
une Jeune tille qui so conduisaient 
d’une façon inconvenante. Le Jeu­
ne homme a été condamné par le 
recorder A 1 mol* de prison et $10 
ou 3 autres mois, et la jeune tille A 
$3 d’amende ou 1 mois.

L* prix d un crachat
I<e constable Hamelin a arrêté 

hier dans le parc de la Montagne 
nn individu nommé Alfred Lespé- 
rance, qui avait craché dans le ré­
servoir. Amené ce matin devant le 
recorder, l’accusé s’est entendu 
condamner A $1 d’amende ou huit 
jours de prison.

Theatre Uoyal

Les représentations au Théâtre 
Royal, cette semaine, promettent 
d’Atre des plus attrayantes. De
I lus, des cadeaux seront distribués 
l’après-midi et le soir, aux heureux 
propriétaires de numéros gagnants.
II n’y a pas de doute qu’il y aura 
foule.

Cour du recorder
Soixant e-sept accusés ont compa­

ru et' matin devant le recorder. La 
plupart des offenses étaient dos t'as 
d’ivresse, d'assaut et des batailles 
sur la rue. Q elques cochers ont 
été condamnés A $5 d'amende ou 15 
jours de prison.

Chute arare
Un petit garçon de 8 ans Rosario 

Pauuette, demeurant ruelle Saint- 
Anaré est tombé du haut d’une pile 
de planches et s’est cassé la Jambe 
droite et a reçu une bless .re sé­
rieuse nu menton. L'ambulance l’a 
transporté A l'hôpital Notre-Dame.

Fou furieux
Un vieillard nommé Pascal La- 

pointe admis depuis quelque temps 
à l’hôpital Notre-Dame, ou il rece­
vait dss soins pour une maladie do 
vessie dont il souffrait a été pris 
d’un accès de folie furieuse samedi 
soir. Dans sa rage le pauvre 
fou a complètement brisé une 
porte. Il s’empara ensuite 
d’un crachoir et se disposait A en 
frapper tous ceux qui se trouvaient 
près de lui ; c’est avec beaucoup 
de peine que l’on parvint A le cal­
mer. Üuvlques instants après il 
fut remis entre les mains de la po­
lice que l’on avait fait prévenir.

( # matin, les formalités néces­
saires ont été remplies pour le faire 
admettre A l'asile ds la Longue- 
Pointe.

rtlle de Laohlne
On se rappelle que l'année der­

nière le conseiller H. Deslauriers 
a « ait été poursuivi par M. Pascal 
Leclaire pour avoir vendu dos ef­
fets A la mnn.cipalité. C hose sin­
gulière, ceite année le réparage des 
outils pour ion travaux de l aque- 
duc de i achine est fait par le con­
seiller l'haimian qui siège A côté de 
M. le conseiller Leclaire. Comment 
se fait-il que M. Pascal Leclaire 
laisse faire ces choses-lA. s’il était 
défendu pour un conseiller de tra­
vailler pour la municipalité il y a 
un an ou deux ? La chose serait- 
elle tolérable cette année parce que 
le conseiller Chapman aurait voté 
pour M. Leclaire ? Expliquons- 
nous, s. T. p.

Un contribuable.

Arrêté pour flànorte
Teiraothy Buckley, au service 

de la “ Holmes Electric Co ” a été 
trouvé flAnant simedi soir sur la 
me i'Mim-Paul et arrêté. Comme 
emploxé de cette compagnie, U 
portait un in-igne qu’il montra au 
constable et dont il voulut se 
prévaloir en disant qu’il était 
a ssi de la force publique 
et qu’on ne pouvait pas l’arrêter ; 
mais le véritable constable nVn en- 
dit pas de cette oreille et conduisit 
le pseudo-poli» eman an poste, « e 
matin l’insigne de ce dernier qui est 
nullement assermenté comme cons­
table a été confisquée par le cbef 
de police.

L’accusé après avoir reçu une 
sévère réprimande do recorder a 
été condamné a $1 d'Amende ou 8 
Jours de prison.

INFANTICIDE!

ZMsoursrU d a* p*tit sadavrs daaa

Sur «a char 4a Faetdqa*

Arroctation 4 a a* Cana41«nas frsayt—
4 Ont ivia

Ctrnonatances myat«ri«uss#

Quelque* moments avant le dé­
part du train de 11.40 heures de la 
gHre Windsor, «amed! matin. M. 
Collins préposé a x bagages est en­
tré dans le burean pour quelques 
instari s. Il s’aperçut en entrant 
qu’il «’y répandait une odeur fétide. 
En r# poi.se A si s questions on lui I
apprit qu’une petite valise en Oes- 
tination de Renfrew, avait été lais­
sée par une jeune feiiime qui avait 
pris passage A bord du train.

M. Collins fit transporter la vali­
se sur la plateforme et avertit le 
conducteur, ('e dernier découvrit 
la femme en question. Lorsqu'on 
lui demanda d’ouvrir la petite 
malle, elle fondit en larmes et re­
fusa, mais elle dût finalement con­
sentir en fin de compte.

ce constable Murohy, en exami­
nant le contenu de la valise, retira 
le cadavre d’un Je ine enfant du 
sexe mAle, enveloppé de langes,qui 
exhalaient une odeur des plus nau­
séabondes.

La femme a été arrêtée et con­
duite ni poste central et le coroner 
Joncs a été averti. La malle et son 
contenu ont été transportés A la 
morgue où une enquête a eu lieu A 
quatre heures, samedi après-midi.

La jeune femme déclare se nom­
mer Maria (Johier, et que depuis 
Quelques temps, elle travaillait A 
Àrnprior. Un soir, eile fit la ren­
contre d’un individu et tomba vic­
time de ses belles promesses. Kilo 
vint A Montréal, Il y a environ six 
semaines et trouva de l’empioi 
comme servante, dans une famille 
de cette ville. Bon enfant, dit-elle, 
vint au mon le mort-né pendant 
l’absence de la famille A la cam­
pagne, environ une semaine 
après leur départ. L'orsqu’on 
lui demanda h* n*»rn des personnes 
chez qui elle travaillait, le nom de 
la rue ou le numéro de la maison, 
elle a dit ne pas s’en souvenir.Klle 
ajoute en outre qu’elle ne connaît 
pas le nom du père de l’enfant.Lors­
qu’elle a vu que l’enfant était ve­
nu au monde mort-né, elle le plaça 
dans la petite valise afin *de faire 
transporter le petit cadavre A Aran- 
pnor où il serait enterré.

Lors de l’enquête du coroner élis 
a raconté en substance, la même 
histoire, mais elle a dit qu’elle se 
nommait Klleu Knwright et ou’elle 
était A l’emploi d’une dame Nhaw, 
demeurant sur la rue Ht Charles 
Borromée et qu'au moment de la 
naissance do l’enfant elle était seui» s

Le docteur Laberg* de l’hôpitai 
Notre-Dame, a examiné le corps et 
déclare que l’enfant est mort do 
strangulation. La tête était enve­
loppée d’un linge et il y avait aussi 
un morceau de corde serré autour 
du cou.

Lejury a rendu un verdict que 
l’enfant était mort par les effets de 
la strangulation et que la mort 
avait- été causée par une personne 
inconnue. Le coroner Jones or­
donna alors l’écrou de la prison­
nière sur une accusation d’infanti­
cide.

La demonstration du 21 Juin
—L© club conservateur a déjà loué 

12 voitures A deux chevaux pour 
accompagner dignement le char 
funèbre portant la couronne desti­
née A Sir Etienne Cartier.

—Les zouaves pontificaux offrent 
une magnifique couronne A l’hono­
rable A. N. Morin une des plus 
grandes figures de notre politique.

—Le colonel Hughes, avec cin­
quante de ses meilleures hommes 
de police maintiendra l’ordre pen­
dant la marche du convoi, ainsi 
qu’autour des monuments.

— Le chef de la brigade du feu, 
avec 26 hommes, prêtera main-forte 
au détachement de la police.

-Plusieurs artistes dessinent en 
ce moment les chars funèbrttqchar-

Sés de couronnes destinées aux 
eux monuments. Après avoir vu 

les esquisses que M. Breton nous a 
montrés nous pouvons affirmer que 
ces chars attelés chacun de quatre 
chevaux ne laisseront absolument 
rien a désirer au point de vue de 
l’é'égance, et de la richesse de la 
décoration.

-La bande Philharmonique de 
Saint-Jean-Baptisie, au nombre de 
40 musiciens, à été retenue et pren­
dra la tête du convoi, immédiate­
ment après une forte escouade de 
police et en avant du char portant 
les couronnes des présidents. Arri­
vée sur le terrain, elle accompa­
gnera le chant solennel du libera 
par la foule réunie autour des rao- 
nuniets.

—Les personnes qui n’ont pas en­
core donné leifrs commandos sont 
priées de 1© faire dès maintenant 
nour que les inscriptions soient 
laites A temps et que leur position 
soit assurée sur les chars funèbres, 
ainsi que sur les monuments.

—Tous les commissaires-ordon­
nateurs de section et des différen­
tes sociétés voudront bien se met­
tre en communication de suite 
avec le commandant général de 
l'Association, M. Ve saille». Impe­
rial Buildings, Place d’Armes, pour 
recevoir leurs instructions et pren­
dre position dans la procession.

Un eonsett diligent
Un bref de mandamus doit être 

signifié cette semaine au conseil 
municipal du comté de Berthier, 
pour avoir retusé de prendre en 
considérât » n une requête déposée 
devant le conseil depuis près de six 
mois.

Desertion 4e ■•rrloe
Un jeune apprenti Arthur Orat­

ion, Agé de 14 ans environ, employé 
chez "M. Goulet frère.fabricautsde 
cigares a été amené devant le Re­
corder sous l'accusation d’avoir 
Abandonné son travail >ans raison. 
11 a reconnu sa culpabilité et a été 
condamné à un mois d’école do ré­
forme et à $3 d’amende et les frais 
ou un mois.

La catastrophe en Snlsae
Berne, 15—Le nombre des per­

sonnes qui ont perdu la vie, par 
suite de l’accident de chemin d© 
fer est de 120 ; il y a aussi des cen­
taines de personnes plus ou moins 
blessées ; on a trouvé 57 cadavres.

Msurtr* A Ottawa
Ottawa, 15 — Un nommé John 

Conroy a succombé A des bloesures 
reçues mercredi de personnes in­
connues. On croit qu’il a été victi­
me d'a4»**sins«

VOLEUR D UN MILLION

Arrivée 4 un Aéfmtiv aa*rl**la

Un détective de l’agence Pinker­
ton est arrivé en cette Ville ce ma­
tin 4 U rec riercb* du défalcataire 
millionnaire d» Nenr-York : JuLo 
MerzbacUer agent de la comi gm* 
d’a*s <ran'es sur la vie la New- 
York, était aniftO'-ié avec M Joaquin 
bunches ; ils s’occupaient tous deux 
A ti re d'agents 4 commission,de* 
affaires de la compagnie au Mexi­
que, aux Antilles et nam» l’Améri­
que centrale et méridionale ; ils fai­
saient le* nouvelles an*uran< es, re* 
n iuvelaient les anciennes, tou­
chaient les prime* et dirigeaient les 
a^enc« ■ établie* dans le* ui vers pa^ s 
de l’Amérique espagnole.

On se fera une niée de l’impor­
tance de leurs affaire* en sachant 
que, chaque année, il leur passait 
par le* mains quelque chose comme 
2«r> milLons de dollars. La compa­
gnie la New-York avait la plus 
entière confiance dans ses agents, 
et elle ne les pressait pas lorsqu’ils 
étaient en retard pour leurs verse­
ments, étant données les difficultés 
bien connues de* recouvrements 
dans l’Amérique du Sud.

L’automne dernier, M. Sanchez 
e»t allé visiter le* agences du Mexi­
que et de l’Amérique centrale et 
méridionale ; il est rentré à New- 
York il y u environ Quatre mois et, 
quelques jours apres son retour, 
Mcrzbaoher disparaissait subite­
ment après avoir avoué, dit-on, 4 
s >n associé que pendant non ab­
sence il avait joué à la Bourse et 
perdu l’argent appartenant A la 
compagnie la New-York,de $300,000 
A $600,000, on ne connaît pas encore 
exactement le chiffre.

M. Banchez en informa immédia­
tement la compagnie, mai» on jugea 
plus prudent de tenir la chose se­
crète, et une circulaire adressée A 
tous les clients hispano-américains 
de la compagnie annonça que M. 
Merzbacber était retiré des affaires 
pour cause de santé.

Mais aujourd’hui le secret a 
transpiré et tout le monde s’entre­
tient de* détournement* commis 
par M, Merzbacber.

Comme nous l’annonçons sur no­
tre première page, le* défalcations 
dépassent un million.

Le détective américain garde le 
plus stricte incognito, mai» il se dit 
convaincu que le fugitif était A 
Montréal samedi, roulant un super­
be équipage autour de la Monta­
gne.

COUR D ASSISES

Le rapport dn gran4 Jury

La cause de Uanvreau, accusé de 
Réduction, so continue aujour­
d’hui.

Le» grand» jurés sont venus en 
cour vers 11 heures et ont fait le 
rapport soItabI :

Accusations bien fondées : Louis 
Mineau, faux, deux accusations ; 
Herbert Capewell, obtention d’ef­
fets sous de faux prétextes ; Jos. 
Mercier, refus do pourvoir aux be­
soins do sa famille, deux accusa­
tion» ; Félix Vaillancourt, abus de 
confiance ;Jo»eph Gravel, blessures 
corporelle» grave» ; R. J. Mark, 
parjure ; Donald Scott, parjure.

Accusation» non fondées : Joseph 
Désières, refus de pourvoir, et 
l’abbé David Gosselin, libelle.

Dan» leur adresse au juge Church, 
les grands Jurés félicitent le* offi­
cier» do la cour pour leur courtoi­
sie en leur facilitant leur tâche au­
tant que possible. Ils racontent 
ensuite leurs visites à la prison des 
hommes ainsi qu’A celle de» fem­
mes, A l’école de reforme et au pé­
nitencier.

Au sujet de la prison des hommes 
ils recommandent fortement la 
construction d’un nouvel édifice. 
Le présent local est tout A fait trop 
petit pour les exigeances du mo­
ment, soit sous le rapport de la mo­
ralité ou de la santé. Ils »« plai­
sent cependant A reconnaître qu’en 
face de tous ces désavantages, l’ad­
ministration est parfaite et ne 
laisse rien A désirer. Il recom­
mandent en outre que les pai.las­
ses en paille soient enlevées, com­
me étant nuisible» A la santé.

La prison des femmes a été trou­
vée parfaite sous tou» rapports.ex­
cepté qu’il manque le» appareils 
nécessaire» en cas d'incendie. Ils 
reconnu, ndent de plus la nomina­
tion d’une troisième gardienne.

i«es grands jurés se déclarent en­
chanté» sous tous rapports de l'ad­
ministration do l’école de réforme 
et adressent leurs félicitations au 
révérends frère» oui en ont la direc­
tion. Au sujet de leur visite au péni­
tencier.ce» MM.se déclarent surpris 
que cette institution n’était pas ré­
gie par les même» loi» que nos au­
tre» maisons de détention. On leur 
a appris qu’ils étaient reçus IA com­
me > isiteurs et non «n h 
cité de grands Jurés, ils déclarent 

r< r ceci

eur capa- 
déclaren

considérer ceci comme une anoma­
lie. Le rapport termine en remer­
ciant M. le député-shénf Franchère 
de sa courtoisie et de ses bons pro­
cédés à leur égard.

Vol à 1 ôftlls* 4s Léris
LEvis, 15—Hier midi, M. L. Ham- 

son, sacristain, revenant de dîner, 
s’aperçut qu’un de» troncs en ar­
rière de l’église celui du côté du 
nord) avait été ouvert.

Un étranger étant encore dans 
l’église, il téphona au poste de po­
lice et en nn instant deux consta­
bles arrivaient. L’arrestation fut 
opérée de suite et on fouilla l'hom­
me, mais on ne trouva que deux 
pièce» de dix cent in». On eut bien­
tôt la certitude qu'il n’était pas 
coupable et on le relâcha.

C’est un pauvre employé A l'asile 
de la l ongue-, ointe, qui revenait 
de voir son père malade et qui était 
arrêté à l^vis pour voir une de »ee 
sœurs servante dans une de» meil­
leure» famille» de la ville, chez q i 
il avait lui-même été employé il y a 
trois ans.

Fendant ce temps-là, quatre figu­
res suspectes circulaient .’Utocrde 
l'église et beaucoup pensent qu'ils 
n'éiaient peut-être pas étrangers A 
ce vol.

On ne contrefait que l«s 'jobs 
produit»

Un de ceux que visant tou. spé- 
cialenR nt le» contrefacteurs est la 
•• Crème bimon ’*, ce véritable se­
cret de beauté qui donne A la pean 
/orce, douceur et velouté. C'es? le 
seul Cold-Cream, qui préserve réel­
lement la pean comrs le* influences 
pernicieuses de l'air extérieur.

Exiger la marque ** Bimon ”, 36 
rue de Provence, Paris.

Pharmacies, parfumerie», bazars 
et merceries.

C. A. Choniilou, A Montréal, seul 
agent pour le Canada. 4 ai 18 f.

INCENDIE A SAINT JEROME LA GREVE DES CORDONNIERS

Finale ors hotuoo. détruit— a*mo4l P road é— proportion» aiArmaato* pour

Qfàaxc. 15—La grève des mon- 
! leurs a pris l*s proportions d\-n* 

cat a» trop h* poor Québec.
Ces quinze manufacture* donnent 

du pain à cinq on six mills person- 
' ne» uea deux sexe», c'est-à-dire une 
\ forte proportion de la claa»e ou- 
! Trière. On calcule qu’il se pai# 
dins ce» établissement* près de 
$30,000 de salaire par semaine, soit 
environ $6,000 par jour.

Les manufacture's de chanssures 
suivantes ont fermé leur établisse­
ment samedi soir-

MM. Migner. John Ritchie, Ra­
cine et Dion. J H Larocbelle, T 
Dechène, Langlois et Langlois, J N 
Ht-Pierre, Dominion Shoe Co, Jo- 
bin et Rochette, Turgeon, Darveau 
et (be, Leclerc et Fila, W A Marsh 
et Cia, D uay et Cie.

MM. Pollev ont déjA fermé depuis 
one couple ae jours.

Les monteurs de ce# différentes 
manufactures ont depuis samedi 
matin, nresqne tous abandonné 
leur ouvrage.

Dans certaines fabriques, notam­
ment M. J. H. Larocbelle, et Domi­
nion Shoe Co., etc., on a réusai A 
former quelques nouvelles mains 
temporaires, qui termineront les 
ouvrages commencés jusqu’A l’issue 
du différend.

Un grand nombre d’ouvriers se 
sont réunis samedi matin, à la aalle 
de la “ Lanier'» Protective Union,” 
rue Saint-JoHcph • mais rien d’offi­
ciel n’a été fait- Plusieurs ouvriers 
■ont sur le point de s’expatrier 
plutôt que de < éder devant l’atti­
tude ferme et résolue des patrons.

Samedi matin, à l’ouverture de» 
manufacture». Jobin et Rochette, 
Langlois et Langlois, M. 8t.-Pierre, 
“ 1 ominion Shoe Company ” ; T. 
Deohêne, Leclerc et fils. Turgeon et 
Darveau. H. Larocbelle. Racine, 
Dion, nrésentèrent un doenment 
aux monteurs, leur demandant de 
le signer, s’engageant par là & re­
noncer de faire partie de la “ t as­
ter’s Protective Union.” Les hom­
mes ont refusé et ont tons onitté 
l’ouvrage.

Les patrons ont envoyé on délé­
gué auprès d’un de* plus haut* di­
gnitaires ecclésiastiques de la ville 
nour le prier de s’occuper de l’af­
faire et de tâcher d’obtenir un rè­
glement. Ce membre du clergé 
»’est adjoint nn autre prêtre et 
tous deux ont fait des démarches 
dont nous ignorons les résultats.

Samedi après-midi les patron» se 
sont réunis mais on ignore le résul­
tat de leur réunion. On assure que 
les patrons sont protégés par le» 
banques et qu’ils fermeront complè­
tement leurs fabriques d’ici à peu. 
La fermeture de leurs manufactures 
sera suivie de celle de beaucoup 
d’autres, de tanneries, etc.

Gladstone
Londres, 15 — M. Gladstone qui 

était gravement indisposé depuis 
quelque temps est beaucoup mieux.

Encan, «noan
Un lot de vaisselles va être vendu 

ce soir et demain toute la journée 
au même prix qu’à l’encan, chez 
E. Clermont, 1071 rue Notre-Dame.
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—Fumez le cigare “ Minerva ”A 

6 cent*. 183—jno
Parc Sohmer

Lundi, 15 juin. A 8 heures 
programme

1 Marche—Valrie.......... Grüenwald
2 Ouverture — Songe d’une nuit

d’été.....Me idelssohn
3 Valse—Pluie de diamants.............

Waldteufell
4 Solon de violoncelle—Fantaisie

originale...Servais 
M. J. B. Dubois

5 Selection—La fllie du régiment...
Donizetti

6 Van Gofre, contortionniste de
l’Hypodrome de Paris 

Intermède.
7 Valse—Les Sybarites...Fahrback
8 Pizzicati—Rêve après le bal.........

Broustet
9 Musique espagnole—Ballets.........

Desormes
10 Melleville, trapèze volante.

«iMpèr a» sp* ial» 4 La Pits»»»
HaiNT-JÊROME, 15 — La ville de 

Saint-Jérôme vient encore d’être le 
théâtre d’un incendie conaidérable. 
Le f» u a originé A trois heures d* 
l’après-midi, • madi, dans une bou­
tique de forge ap' ««rtau^nt A J. B. 
Berthianme et nituée en face dn 
pont de fer, sur 1s côté ouest de la 
i..viére d i Nord. Dans an instant, 
tout* la uAtisse était en feu. L’élé­
ment dévastateur pou»»é par le 
grand vent qu’il faisait ce jour- 
IA s* communiqua bientôt A la 
maison vôisine de la forge, et 
de IA chez M. Charbonneau, 
épicier, puis chez J. T. Boivin et 
J. II. l~eclair. I a forge et la beur- 
reric de.M. Berthia^me, le magasin 
de M. Charbonneau, la résidence de 

ihrfta ainsi que lesbA 
hai gar* y attenant ont été dévoré* 
de fond en comble. On a réusai A 
arrêter le feu chez M. Leclair dont 
la maison a souffert des dégât* con­
sidérables.

La pompe A vapeur qui est dé­
mantibulée depuis deux ou trois 
mois n’a pn être utilisée. On n’a­
vait qu’une ancienne pompe A bras 
qui a fait son devoir.

On télégraphia A Ste*Thérèse pour 
avoir le secours de la pompe A va­
peur de cette p iroisse, mais avant 
qu elle ne fût prête à partir de 8te- 
Thérèaa, ou avait réas»i A maîtriser 
l’incendie.

Les matières enflammées ont été 
transportés par le vent à une grande 
distance, et ont failli allumer l’in- 
candie A deux ou trois endroits dif­
férent* de la ville.

Les dommage» causé* s’élèvent à 
sept ou huit miUe piastres au moins, 
dont une faible partie couverte par 
de» a»»urances. M. Charbonneau 
avait discontinué son a»» rance 
depuis trois mois et se trouve A 
tout perdre.

On parle d’acquérir le terrain ba­
layé par le feu, pour y construire le 
nouveau collège.

LA GRIPPE AU LABRADOR

Appel do Mgr Bossé au ««cours do» 
malade»

(Mpécial à La Pkkssk)

Quebec, 15—Bien peu de person­
ne» dan» cette partie de la province 
savent dans quel état sont les pau­
vres pêcheurs du Labrador.

Des nouvelles récemment reçues 
ici mandent que les trois quarts de 
la populatiou de la Pointe aux Es­
quimaux h ont malades de la grippe 
qui est lA-bas d’un caractère exces­
sivement dangereux. Au-delà de 
vingt personnes en sont mortes, dix 
sont mourantes et succomberont 
bientôt. Le zélé pasteur au Labra­
dor, Mgr Bossé, a adressé au gou­
vernement un appel très touchant: 
“ Pour l’amour de Dieu ”, dit-il, 
44 que l’on envoie un médecin et 
quelques réconfortants pour mes 
malade». La maladie fait de grands 
progrès n’étant pas enrayée par les 
secours de la médecine.” Le vicaire 
de Mgr Bossé est bien malade ainsi 
que plusieurs sœurs du couvent. 
Le» goélettes de pêche ne peuvent 
partir faute de pêcheurs. La saison 
sera donc manquée et la famine sé­
vira comme l’hiver dernier.

Le gouvernement provincial a dé­
cidé d’envoyer le Dr Tremblay, de 
Montréal, à la Pointe aux Esqui­
maux.

L’épidémie nê\ It sévèrement aux 
Iles Magdeleine. L’industrie du 
homard est arrêtée, faute de tra­
vailleurs.

Noyad»

London, Ont., 15—Fred Scott, Agé 
do 14 an», qui était allé se baigner 
avec quelques amis,dans le ruisseau 
Dengman s’est noyé hier après- 
midi. Hou cadavre a été retrouvé.

Tentatlv» de suicide

Québec, 15—Une femme de la rue 
St-Joachira, mariée et âgée de 50 
ans a tenté de se nuicider hier soir 
en s’étouffant avec une serviette 
qu’elle s’était enroulée autonr du 
cou. Elle a été trouvée sans con­
naissance dans la cave où elle avait 
commis sa tentat ive criminelle. On 
l’a conduite à l’Hôtel-Dieu, et elle 
est un peu mieux aujourd’hui.

Scène tragl comique à la douane

Windsor, 15—Une scène d’un co­
mique ucuevé v ient d’avoir lieu au 
quai de la traverse.
' l e vapeur arrivait de Détroit et 
au milieu de la foule qui s’élança 
sur le quai, se trouvaient le» nom­
mé* Jean Amiel et Jacques Racone, 
deux Français, accompagnés d’un 
ours immense qui devait montrer 
au sujet de sa Majesté cbmment un 
ours peut dancer sur une sympho­
nie de Mozart, une vais© de Chopin 
ou... de Mazurette ou d’ancun autre 
compositeur passé, présent ou fu» 
tnr.

Jean et Jacques suivis de près 
par l’imposant Jean-Pierre arrivè­
rent A la douane. Ce fut M. Mc- 
Glanhan qui se présenta.

Terrifié par l’aspect del’un de ses 
visiteurs, l’officier s’écria :

— Keen back !
—Pardon, Monsienr. mon nom est 

Jacques Racque, A votre service, 
répond l’un des propriétaires de 
Pours pour qui l’anglais a ses se­
crets.

Comme no» deux amis de belle 
France avançaient toujours avec 
leur ami dont les grognements 
sourds donnaient la choir de poule 
au malheureux officier do douane, 
ce dernier reprit :

“ 1 mean yon to go back over.”
Sacré nom d’un tonnerre, cet im­

bécile critique ma mine je crois. 
L*cntends-tu Jean parler de la mine 
A Baeque ?

Oui Jacques ; mais laisse faire, 
s'il parle trop nous confierons son 
cas A Jean-Piere.

Voyant qu’on le laissait crier 
sans s’occuper de ce qu’il disait, 
l'officier de douane s'élança et sai­
sit le bâton que tenait Jacques 
pour diriger In dance de l'ours et 
se mi; A tirer pour faire tourner 
l'individu. Jacques ne comprenant 
pas ce que Pou voulait, détendit 
son bâton et Jean-Pierre voyant 
*on maître aux prises se mit de 
suite de la partie ; se drensant sur 
ses puissame* pattes de derrières, 
il empoigna l'officier de douane A 
bras-le-corps en faisant entendre 
un véritable rugissement.

De* homme* de police intervin­
rent et firent entendre raison A 
Martin et aux deux propriétaire©.

Le» trois étranger» f rent tra­
duite devant le magistrat et con­
damnés A évacuer le territoire ca­
nadien sou* deux heures, ce qu’il» 
firent 4 la grande joie de l’intrépide 
officier de douane.

5 et*.
Demandez le cigare Minerva A

183-jno

Ce soir au Pare Sohmar
44 Van Gofre ” le pin» étonnant 

contorsionniste du monde. Le suc­
cès de l’Hypodrome de Paris.

______________186—6

—Demandez le cigare Minerva A 
5 et*. 183-jno

Ce soir an Pare Sohmer
§“ Melleville” le célèbre gymnaste 
sur le trapèze volant. Saut péril­
leux à 84 pieds de distance et A 60 
pied* de hauteur. 186—6

• eigoe.

Mariage
Richarp BanssKAC—En cette rille. le 10 

courant, par le Kér. M. Troie. Camille Ri­
chard A dcmoieel'-e Gcor* n • Hroeseau.

1. heureux couple est parti pour voysge. 
P a» de carte.

Décès
Massue—A Varenne. dimanche ]# 14 cou­

rant. * l Age de 62 ans, Louis Huet Mueeue. 
ancien deputé du comté de Richelieu, l e 
service et i enferrement auront lieu à Varen- 
nce. mer» récit A »4 hn».

Le* parc ru* et amis eont prié» d assister 
■an* autre invitation.

Le \ a peur Hoche .qr a partira du quai de 
ills Ste Helene a 7 hr* et sera de retour a
midi. S

Foroet DIT Pv.rATîK—En cotte ville, le 14 
courant. A rage de 4 an* et 6 mot*. Henri 
Korgi t dit Pépatie. enfant do Israel Forget 
dit Depatie.

Les t un éraillés auront lieu mardi, le 14 à 2 
heure* ©.ni.

Le convoi funehre partira de la demeure 
de son père. No 1(W rue Mignonne, pour se 
rendre au cimetière de la Cote de* Ne 
lien de la *épultnre.

I*aren:s et ami» sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

Lkffrvkk—A Longnenil, le 14 courant, à 
Làne de 10 ;vns et 4 mois M r e. I.cuise Ta. 
myre Lefebvre. Allé de F. X. Lefebvre, chef 
de polùe.

Le* funérailles auront lieu jeudi, le IR.
Le convoi funèbre partira de la demeure de 

son père No tVT ruo St ( baric* a 7.S0 a ni ,pour 
se rendre à l'église paroi«*iale et de ià ao ci­
metière hen de !a *« p ilture.

Parent* et ami» son; pries d'y assister san* 
antre invitation. s

JouoTcrt».—En cette ville, le 14 courant à 
Tare de 10 moi» et 4 our*. Ernest AJphon*e. 
enfant de K*mi J©ltc<eur.

Les fane railles auront lien Mardi, le 14 à S 
hr* p.m.

1* convoi funebre partira de la demeure do 
son père No 147 me »te Catherine pour so 
rendre au cimetière la t <Me-dc*-Netge*. lieu 
de la sépulture.

Ib»ren * et amis sont priée d*y assister san» 
autre invitation.

Ptrrvrv—A I.ongueuU. à 1 it«e de 1 an* 
Mari Anne Scott, épouse de M Hvpolit?
Pot' m pilote du vapenr lonc*ir*.i.

Le- uneraiile* auront iiee mer redi. le 17 
courant.

P» -eut* et amie sont priée è’y assister sans 
antre iavitatioa.

ANNONCE DE

JOHN MORPHY & Cie
-----POUR LA------

SAISON D'ÉTÉ
Un Grand Assortanent de

Heues pour Draperies de Robes
dans le* deesias lee pins nouveanx et dans lee 

qualité* snpérteurc*.

Lea prix sent comme d habitude, très 
bas et varient 4e 4t.« 4 *6

Dcrc»—En cette villa
14ére de

le 14 courant à
Ace de 6 moi» * harice Pierre Joseph Lonis. 
miant de i'hariee Dupnia 

Le* funcra.ille» auront lieu mardi, le 14 
Is* convoi funebre partira de la demeure êe 

•on père No« me Pert hi a* «S hr* a.*v. pour 
se rendre eu crni 'ttère de la L\Me-dee-Neige*, 
lieu de la tepu.tnre.

Pa.et.t4 et amis sont priés d'y assister sans 
antre lavitatioa.

Tontes ces Nettes eont de U verge de largeur 
et eont de valeurs extra.

CHEMISETTES
— i*oL'n —

♦ ♦ i>A.Ait:ss ♦ ♦

Lo plu* Grand Assortiment de

Chemisettes pour Dames !
Qui puisne être vu à Montreal, tous dans 

les rt}les les pins nouveaux.

L'on peut s© procurer à nos mafraems une
jolie Chcmiüsette a partir de 

25c on montant.

AT VENEZ LES VOIR a*X

JOHN MURPHY & CIE

1781. Rue NOTRE-DAME
Coin de la rua St-Pierre

AU COMPTANT ET A UN SEUL P*l< 

Km des uiéphonee } £^3}^

Par MARCOTTE FRERES

A. VIH DE FAILLITE

Dans l’afTairo de F. X. CUINAT, marchand 
de chautfgun* de la cité de Montreal.

Failli.
Le* sousMign*-* rendront par encan public 

en bloc. Jeudi le 18 juin 1891. à 11 heure* a m. 
A leur* *allrs No 95 rue St Jacques, 1 actif de 
la faillite, comme *uit. savoir :
Stock de chaussure®, claques, etc.. . #96* 38 
Fixtures, dies, safes, machines etc . 967 90

$13»*; »
lie magasin No 2057 me Notre-Dame, sera 

ouvert mercredi le 17 courant pour l'inspec­
tion du stock.

Pour toute* informations s'adresser à
C. DESMARTEAU,

Comptable.
159R rue Notre-Dame. 

MARCOTTE FRERES.
Encanteurs 186—3

Fête Nationale Saint-Jean-Eaptiete
Soumissions demandées

Des soumissions adressées au soussigné, 
se rent reçue» jusqu'à midi, mardi orochain. 
le 16 courant pour la location des différents 
jeux à établir sur le terrain du Parc Sohmer. 
à l’occwsien de la fête patronale de l'Associa­
tion. le* 24 et 25 juin courant : aussi pour 
rétablissement d'un Tombola au profit du 
Monument Natlomy. Par ordre.

JOS. C. BEAUCHAMP.
Secrétaire-Trésorier.

Montréal 13 juin 1891. 185—2

CHAMPAGNE
AYALA & CIE

VAI.1^:1: .V CIE
MONTREAL

Seuls agents pour le Canada.

A LOUER
Plusieurs beaux bureaux, bien 

éclairés et chauffés à la vapeur, 
situés au-dessus des ateliers de 
La Presse, sur le même étage 
que les bureaux de U association 
des Entrepreneurs, No 71a rue 
St-Jacques. Ils peuvent servir 
de bureaux pour avocats, archi­
tectes, etc., ou salles d?échantil- 
lons. S’adresser à

T. BERTHIAUME
No 69 RUE SAINTJACQUES

Magasin à Louer
Le magasin maintenant occupé 

par lee bnreanx de

LA PRESSE
S'ADRBSSCR A

T. BERTHIAUME
Bureau de LA PRESSE

114—JOO

esi m le GOÜDROR GOTO!
été

“ liqueur concentrée, qu’onl 
faite» le» expériences dans *ept 

grands hôpitaux de Pans, ainsi qu’à 
Bruxelles. Vienne, Lisbonne, etc., 
contre îe* rhumes, bronchites, 
asthmes, catarrhes des bronche* et 
de la vessie, affections de la peso, 
dartre», eczemas......

Le Goudron Guyot, par ta 
composition, participe de* pro­
priétés de l’Eau de Vichy tout ©B 
étant plus tonique. Aussi possédai! 
une efficacité remarquable contre 
les maladies de l'e«tomac.

Comme chacun le sait, c’est da 
goudron que sont extraits les prin­
cipes antiseptiques les plus *:tif*; 
c*e«t pour cette cause que la 
Goudron Guyot constitue, ea 
temps d’épidénn» et pendant le* 
chaleurs4une boisson préserv^rtca 
at hygiénique qui rafraîchit et 
purifie le sang.

• Cette prép'Trmfitm ter* 
bientôt, je l'espère, imirer*rü+ 
ment adoptée, u^m.* m*?***1

C’est seulement rue Jacob, 19, 
Piris. que se prepare le Véritabla 
Goudron Guyot-

■■ --------- - x i E* « m* flpmx'tf'!

AMUSEMENTS

LYCEUM OPERA HOUSE
l*a 4ea mre et» let Sen ee et St

LA MASCOTTE !
Im grand «p m c<y qu * 4 Aadran. M-r 

erve.. Jrodi. Vendredi et SemocL. 04<vette. 
Mat.*»**» - Lu Ldi. Mevrred: et Sam-dL

Pns {N'pelatrt-*. <-« iûe a ix. Reet-n t» tu» 
au N.-Y. P.aeo Co.. rne et Jer-.u*^

Theatre Royal
PPAitmow a Jacob*. Propriétaire*. 

Semaine rommer.çanl hradu le 15 ;uin
ai<rr» iui4. a 2 heurte : aouee 41 heure*

ZKltA HK>IO!V
Di aanieux magirfon et une exccllenui com 

paffn.c de vanete*.
De mairoif ques radeanx seront 4ohb«* da* 

rant chaque repree-ptalion.
En dépit de» forte* d«i>en*e* en. onrne* p* 

ce- « ngagement. les entrees «eront mne 
d ordinaire*

prix d «d m Union : 10. SD et SOe ; sieges rêver 
ve*. 10e extra.

Plan aa ibéétre de9*m * 10 n.m.
Semaint suh ntc la grande troupe Pnr- 

lesqa** de T! RNEK.

Muee Edfn et Tétras des Merveilles
Vis-à-vis lx Makcuk St Lai rxnt

Cette semaine figure < n ' ire 'grandeur natn*
re lie de

Sir JOHN A. MACDONALD
Nouvelle* cur e itée dans tou* les 

depariemenU.
Admission, lOc 186—4

La plue grand* Atttaction du eiecla. 
Positivement la demlere aal- 

eon du Grand

CYCIA >14 A..MA.
----- DC—

CRUCIFIEMENT. JERUSALEM
-----ET DK La-----

TERRE HA I>TE
AdraiAsinn minite A 25r. Conditions *pé. 

claies offerte* aux é< olé* et aux institution* 
Conferen'-iers constamment occupé*.
Ouvert tou* lee jour*, de m nr» *m. u«qu à 

10.3i> p.m. Dimanche* de 1 à 1UJ0 hr* p tn.
Csm des mes Sté-Catherine et St-Urbam

JVC’est la meilleure occasion de voire ri*
Ne manquer pas d'y am.ster.

Nouvelles Annonces

Arrivée» trop tard pour êtr» claêsU 
fiées.

a VENDRE, un coupé tout vitré et réparé 
^ \ a neuf a bon marché. 46 rue Bousecour.

186-2

V VEN DRE—M. T. Pâquét offre en vente 
sa place d affaire* <Magasin Général! 

située au centre d a village du SaulLau Ké- 
collet. Conditions facile* S adresser sur lea 
lienx.______________________________ I8i--12

A VENDRE—Un stock de the et \ aisselle, 
etc. S'adresser 415 rue c entre. 1S6

4 LF rRUTEAf\ hôtelier. 9* rue Vitré, 
se rer;rant d’affaire* offre en vente, 

louer ou échanger pour propriété son magni* 
fique Kablissemcnt- Conditions facile*

186-4
LOUER An Mile End. cent arpeiU

h ni' telterre pour pacc&g* S'adresser 
Jiogue, rue St Laurent. Mile End.

de

186-6

V VENDRE, pré»! du marché St Jenn- 
Bantistc, sur la rue St Dominique, un 

terrain ae 36 par 75. avec droit de panNage. 
( anal payé. On demande peu de comptant 
et la lia a ice payab e dan* cinq an* S'a­
dresser 201 rue St Vroain. 186—1

a VENDRE, trois bons chevaux et troia 
voitures ei harn-i < seront vendus en 

bloc ou séparé, l/m marché. S adresser à M. 
James Casey, No 501 rue des Seigneur*.

186-1

Cl AMPAGNK—Une petite famille désire se 
/ pensionner dans une maison p,.. éo, ou 
il y a des train* faciles pour la ville. 8'a- 

dre*»er E. L.. B. P. 1046. Montréal. 186—1

(~'1RAND AVANTAGK-A vendre ou à 
Jf louer, un magnifique atelier de photo­

graphe. sur une de- principales ru s de la
ville. Conditions faciles. L'adresser a H. M. 
bureau do La Presse.____________ 186—jno

ON DEMANDE une jeune fllie. comtm 
servante, pas de lavsg\ Doit parle 

anglais. S'adresser au No £07 rue Sainte 
Catherine. 186—1

N DEMANDE un bon barbier.bon* gagei 
S’adrc.-ser 2335 rue St» Catherin* 196—1

ON DEMANDE un garçon, pour ouvrage 
général dans an restaurant, 84 rue Ht-

Jacques._____________________ ______ 186—3__

ON DEMANDE une serrante générale et 
une cuisinière n-i No 376 nie Lagaucha- 

tièr*____________________________  186—3
N DEMANDE e bonnes modiste* au 

No 115 rue Déni* liS—3

O

O

ON DEMANDE une bonne serrante au
No 89 rue St Denis, et aus«i une petite 

jeune fille pour avoir soin d’an bébé. 186—1

ON DEMANDE one servante générale.
S'adresser entre 7 et 8 heun-s du soir au 

Fo 1493 rue Notre-Dame._____________ 186—6 ^

ON DEMANDE un garçon pour manœu­
vrer une presse et se rendre générale­

ment utile autour du magasin. Devra parler 
i anglaix S'adresser 424 rue St Paul. 188 1

QN DÉMANDE une femme pour travail­
ler dans un restaurant. No 121 me 

v uré. 186-2

ON DEMANDE une jeune fille d'a peu 
pré* 15 ou 16 an* pour aider dan* lee 

travaux de menage et prendre soin de» en­
fant* Devra parler anglsi* 198 ru» St Hypo- 
Ute.__________________________186-2

ON DEMANDE une servant» générale 4 
1 Hotel Ottawa, 71 rue St Paul. 188—2

N A BESOIN d une servante. 126 rue 
Berri. l»-3O

ON DEMANDE une servante çénéraie. 
Petite famille. Toute* accommodations, 

avec ou sans lavage. 773 rue Ste Denis.
196-2

O

O

N DEMANDE un barbier pour laram- 
pagne. 90 rue St Laurent. 186—2 ^

N PF.M A NPE une servante bien recom
_ mardee pour ouvrage generale au No

26 me M ance._______________________ 186—3

ON DEMANDE un commis voyageur pour 
la ville. Devra avoir de l'expérience, 

parler les deux langues et fournir de bonnes 
garantie*. S'adresser .à The Canadian Brew­
ing C'a________________ ____________ 196—3

N DEMANDE un» cuisinière au No 2* 
rue Ste Elisabeth. 186—6

N DEMANDE une servante générale au 
No ff me Berri_______________ 188—8

ON DEMANDE des modistes de première 
classe, aussi dej apprenties. Sadres- 

ser 106a me Chennevnle-____________ 188—2

ON DEMANDE une bonne fille parlant les 
deux langue* pour tenir les livres et pa-

aueter le ling* devra re«ter cher elle. On 
«mande au*si de bonnes repasse use j. Buan­
derie Canadienne. Le verdure 6t Cie. 85 rue

PTince Arthur. __________________ 11*6—6
A BESOIN de filles pour ouvrage

O

O

O

O
nique.

facile. S'ad 2614 me Montcalm.
196-2

N DEMANDE des filles de moulin et de 
table chez Fogarty. 174 rue St Domi-IPG-l

/ \ N DEMANDE une servante gvnétale au 
No 229 me Ste Elisabeth.______ la»-3

ThERDU. le 13 courant an soir, en porte- 
1 feu lie gri* contenant $8,67 St un billet 
de rHÂpétal Notre-Dame Recom p- a la
personne qui le remettra an No 71* rue -aa- 
gnineC _____________________ 1«-1

PERDU, le 13 courant, un portefeuille, en 
cuir contenant la «omms de $83. Re­

compense a la personne qui le remettra an
No .Tl rue Marte-Ann*______________ 186—I

Samedi soir, au coin des rues 
l*>rcbes:er et des Allemands, une mon­

tre en argent non converts. Recompense 
■ i be raie s celui qui la rapportera an No 1554 
rue »te Catherine.___________________188—1

IhERPU. une chienne fox temer avec ta­
che* noire* *nr la tête et le dt«. $5 de 

récompense à celui qui la ramènera an No
4K- me î^gaarht tiér*______________ 181—3
8>ERDU le 1! conrnnt. une petite r Meant 
A sJn 7rrr-it*. répondant an nom d* 
Dairy. Recompense a la personne qui fo 
rarrérera an No 18 rue Rem. près de carré
V igrr. ____________ 186—1
fi^Ki'lS MESSIEURS trouveront pension 
1 et i hambre daa* une famille pr rtc. au 

No 1î*l rue Aq«ed»« .__ __ ____ __ 188—2

ATELIERS ROC ROBEfl
nt Ecaaphrte,

,€*•*•*••*** "Sil.Ca!*fe*S*
; Ci


